
D.542  –  Manifester  les  choses
invisibles

Par Joseph Sakala

Dans Romains 1:19-21, Paul nous dit : « Parce que ce qu’on peut connaître de Dieu
est manifesté parmi eux, car Dieu le leur a manifesté. En effet, les perfections
invisibles de Dieu, sa puissance éternelle et sa divinité, se voient comme à l’œil,
depuis la création du monde, quand on les considère dans ses ouvrages. De sorte
qu’ils sont inexcusables, parce qu’ayant connu Dieu, ils ne l’ont point glorifié comme
Dieu, et ne lui ont point rendu grâces : au contraire, ils sont devenus vains dans
leurs  raisonnements,  et  leur  cœur  destitué  d’intelligence  a  été  rempli  de
ténèbres.  »  Ce passage puissant nous donne une description flamboyante de la
descente  des  anciennes  sociétés  israélites  qui,  connaissant  pourtant  Dieu,  sont
tombées  dans  le  paganisme,  l’idolâtrie  et  la  méchanceté  issue  du  modèle
évolutionnaire.

Car la hiérarchie juive possédait les Écritures et devait les étudier quotidiennement.
Mais au lieu de cela, les pharisiens, les sadducéens, les esséniens et autres prêtres
juifs se sont créés des doctrines d’hommes et des rituels qui font de Satan l’objet de
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leur adoration au moyen d’une multitude invraisemblable de façades portant tous les
noms de dieux et de déesses. Je voudrais attirer votre attention sur le fait que le
premier chapitre aux Romains ne concerne pas tous les hommes en général, mais
bel et bien la hiérarchie juive, tel que démontré dans le chapitre 2. Les païens
étaient excusables, car Dieu ne S’était pas manifesté à eux. Mais les chefs d’Israël
possédaient les oracles de Dieu, les écrits de Moïse et des prophètes et les
nombreux témoignages de manifestation divine de l’histoire d’Israël ;  ils
n’avaient donc aucune excuse. Et malgré cela, ils ont rejeté l’Éternel. C’est ce que
Paul voulait faire comprendre.

Cette  détérioration  était  volontaire  et  inexcusable,  car  ces  individus  avaient
abondamment de preuves de la nature et de la puissance de Dieu dans les Écritures
anciennes et dans la création, et ils avaient pourtant choisi d’adorer cette dernière
au lieu du Créateur. Romains 1:25 déclare : « Eux qui ont changé la vérité de Dieu
en mensonge, et ont adoré et servi la créature, au lieu du Créateur, qui est béni
éternellement. Amen ! » Même si Dieu Lui-même était invisible, étant omniprésent,
ils pouvaient facilement voir l’évidence de Son existence, et de Sa grâce dans Sa
création. « Parce que ce qu’on peut connaître de Dieu est manifesté parmi eux, car
Dieu le leur a manifesté » (Romains 1:19). David nous dit que : « Les cieux racontent
la gloire de Dieu, et l’étendue fait connaître l’œuvre de ses mains » (Psaumes 19:2).

Puisque ces choses étaient facilement visibles et comprises par ces hommes, dès la
création du monde, il est donc évident qu’il y avait des hommes et des femmes
pour voir et comprendre ces choses dès la création du monde. On ne parle pas de la
création de l’univers,  ici,  mais bien de la création du monde et  de sa société
humaine.  Il  est donc certain que, dès la création de l’homme, celui-ci  était  au
courant de l’existence de Dieu. Mais il a insisté pour mettre sa croyance dans une

théorie de l’évolution provoquée par Satan lui-même, qui fut créée au 19e siècle apr.
J.-C.  Et  cette  nouvelle  théorie  persiste  jusqu’à  présent,  parce  qu’elle  fournit  à
l’homme la solution pour résoudre le problème d’une création sans le besoin d’un
Créateur.

Et  Dieu  a  consenti  à  cette  folie  chez  l’homme  :  «  Afin  que  des  temps  de
rafraîchissements viennent de la part du Seigneur, et qu’Il vous envoie Celui qui
vous a été annoncé auparavant, le Christ Jésus, que le ciel doit recevoir jusqu’au



temps du rétablissement de toutes choses, dont Dieu a parlé par la bouche de tous
ses saints prophètes, depuis longtemps » (Actes 3:20-21). Ainsi, tous reconnaîtront
et  adoreront  un  jour  le  véritable  Créateur,  Dieu.  En  attendant  les  temps  de
rafraîchissement, les hommes demeurent inexcusables en s’accrochant à l’évolution
moderniste, qu’elle soit athée, panthéiste, ou polythéiste, dans laquelle les humains
rejettent,  non seulement  le  témoignage de  Dieu  à  propos  de  la  création,  mais
également Son témoignage dans les Écritures concernant la personne et l’œuvre de
Jésus-Christ.

Il y eut une époque, en Israël, où il n’y avait pas de roi, et regardez ce qui se passait.
Dans Juges 17:1-6, nous lisons : « Il y avait un homme de la montagne d’Éphraïm,
dont le nom était Mica. Il dit à sa mère : Les onze cents pièces d’argent qui te furent
prises, et pour lesquelles tu fis des imprécations, même à mes oreilles, voici, cet
argent est entre mes mains ; c’est moi qui l’avais pris. Alors sa mère dit : Que mon
fils soit béni par l’Éternel ! Et il rendit à sa mère les onze cents pièces d’argent. Sa
mère dit : Je consacre de ma main cet argent à l’Éternel pour mon fils, afin d’en faire
une image taillée et une image de fonte ; et maintenant, je te le rends. Il rendit
l’argent à sa mère ; et elle en prit deux cents pièces, et les donna au fondeur, qui en
fit une image taillée et une image de fonte ; et elles furent dans la maison de Mica.
Ainsi ce Mica eut une maison de dieux  ;  il  fit  un éphod et des théraphim, et
consacra l’un de ses fils, qui lui servit de sacrificateur. En ce temps-là il n’y avait
point de roi en Israël, chacun faisait ce qui lui semblait bon. »

Quatre fois dans le livre des Juges, il est écrit « qu’il n’y avait point de roi en Israël,
chacun faisait ce qui lui semblait bon ». La première se trouve dans le texte plus
haut. Les autres se trouvent dans Juges 18:1 : « En ce temps-là il n’y avait point de
roi en Israël ; et la tribu de Dan cherchait en ce temps-là un domaine pour elle, afin
d’y habiter ; car jusqu’alors il ne lui était point échu d’héritage parmi les tribus
d’Israël. » Ensuite, dans Juges 19:1-2, nous voyons qu’ : « Il arriva, en ce temps-là,
où il  n’y avait point de roi en Israël,  qu’un Lévite qui demeurait au fond de la
montagne d’Éphraïm, prit pour sa concubine une femme de Bethléhem de Juda. Et
sa concubine se prostitua chez lui, et s’en alla d’avec lui à la maison de son père, à
Bethléhem de Juda ; et elle y resta l’espace de quatre mois. »

Et finalement, dans Juges 21:25 : « En ces jours-là il n’y avait point de roi en Israël,



mais chacun faisait ce qui lui semblait bon. » Cela nous indique que le livre fut
compilé, soit par Samuel, le dernier juge, ou bien quelqu’un de sa génération. Sans
gouvernement central, il n’y avait que des chefs de tribus. Ce furent des juges que
Dieu mit en place pour diriger le peuple hors de l’esclavage, lorsque le peuple se
repentait dans la prière. C’était des périodes d’oppression par des ennemis, ainsi
que de chaos spirituel au sein du peuple. Ils avaient pourtant un Roi, mais ils Le
refusèrent, comme dans la parabole de Luc 19:14 : « Mais les gens de son pays le
haïssaient ; et ils envoyèrent une ambassade après lui, pour dire : Nous ne voulons
pas que celui-ci règne sur nous. » Les peuples d’Israël et de Juda étaient encore
imprégnés de la religion babylonienne des Égyptiens.

Quand le peuple se décida finalement à se donner un roi humain, Samuel s’empressa
de le corriger en disant : « Mais, voyant que Nachash, roi des enfants d’Ammon,
venait contre vous, vous m’avez dit : Non ! mais un roi règnera sur nous ; bien que
l’Éternel, votre Dieu, fût votre Roi. Et maintenant, voici le roi que vous avez choisi,
que vous avez demandé ; et voici, l’Éternel a établi un roi sur vous » (1 Samuel
12:12-13). Avant de critiquer les anciens Israélites d’avoir rejeté Dieu comme étant
leur Roi pour faire chacun ce que bon lui semblait, rendons-nous compte que c’est
essentiellement ce que le monde fait aujourd’hui ! « La crainte de Dieu n’est point
devant leurs yeux », nous dit Paul, dans Romains 3:18.

« Car les hommes seront épris d’eux-mêmes, aimant l’argent, vains, orgueilleux,
médisants, rebelles à pères et à mères, ingrats, impies, sans affection naturelle,
implacables,  calomniateurs,  intempérants,  cruels,  ennemis  des  gens  de  bien,
traîtres,  emportés,  enflés  d’orgueil,  aimant  la  volupté  plutôt  que  Dieu,  ayant
l’apparence de la piété, mais en ayant renié la force. Éloigne-toi aussi de ces gens-
là,  »  nous déclare Paul,  dans 2 Timothée 3:2-5.  Lorsque tout homme se croira
confortable et fera tout ce qui lui plaira, il deviendra en effet son propre dieu, et cela
n’est que de l’humanisme. Et tout comme l’ancien humanisme originel était vide et
que le peuple demanda bientôt un roi humain, ainsi notre humanisme athée moderne
se tournera vers le panthéisme, et le monde se soumettra à un roi humaniste afin de
le mener vers une dernière confrontation avec le véritable Roi des rois.

Il  faut  alors  que  les  véritables  convertis  se  mettent  à  vaincre  ces  antichrists
prophétisés dans la Bible. L’apôtre Jean nous déclare, dans 1 Jean 4:4-6 : « Vous,



petits enfants, vous êtes de Dieu, et vous les avez vaincus, parce que celui qui est
en vous, est plus grand que celui qui est dans le monde. Eux, ils sont du monde, c’est
pourquoi ils parlent suivant le monde, et le monde les écoute. Nous, nous sommes de
Dieu ; celui qui connaît Dieu, nous écoute ; celui qui n’est point de Dieu, ne nous
écoute point : à cela nous connaissons l’esprit de vérité et l’esprit d’erreur. »
C’est l’une des promesses les plus rassurantes de la Bible pour le croyant.

« Ne savez-vous pas que vous êtes le temple de Dieu, et que l’Esprit de Dieu habite
en vous ? Si quelqu’un détruit le temple de Dieu, Dieu le détruira ; car le temple de
Dieu est saint, et vous êtes ce temple.  Que personne ne s’abuse soi-même. Si
quelqu’un d’entre vous pense être  sage en ce monde,  qu’il  devienne fou,  pour
devenir sage ; car la sagesse de ce monde est une folie devant Dieu ; aussi est-il
écrit : Il surprend les sages dans leurs ruses »  (1 Corinthiens 3:16-19). Je crois
fermement qu’il n’y a pas de vaines promesses dans la Bible, et je suis convaincu
que le passage cité plus haut est véritable. Mais parfois, nous avons le sentiment que
nous n’avons rien vaincu.

Mais qui sont ceux que nous devrions vaincre continuellement, à part les antichrists
des derniers jours ? D’abord, dans le grec, le mot veut dire « vaincre, prévaloir,
frapper, afin d’avoir la victoire ». Dans Apocalypse 5:5, nous lisons : « Et l’un des
Anciens me dit : Ne pleure point ; voici, le lion, qui est de la tribu de Juda, le rejeton
de David, a vaincu pour ouvrir le livre et en délier les sept sceaux. » Nous voyons,
par ce verset, que Jésus a tout vaincu sur Son passage afin de pouvoir délier les
sept sceaux.

« Car, si par le péché d’un seul la mort a régné par un seul homme, à plus forte
raison  ceux  qui  reçoivent  l’abondance  de  la  grâce  et  du  don  de  la  justice,
régneront-ils dans la vie par un Seul, savoir, par Jésus-Christ ! Ainsi donc,
comme un seul péché a valu la condamnation à tous les hommes, de même par une
seule justice tous les hommes recevront la justification qui donne la vie. Car,
comme par la désobéissance d’un seul homme plusieurs ont été rendus pécheurs,
ainsi  par  l’obéissance  d’un  Seul  plusieurs  seront  rendus  justes  »  (Romains
5:17-19).

Parce que tout ce qui est né de Dieu est victorieux du monde, et la victoire qui a



vaincu le monde, c’est notre foi. Qui est celui qui est victorieux du monde, sinon
celui qui croit que Jésus est le Fils de Dieu  ? C’est Jésus Lui-même qui nous
confirme ceci. « Je vous ai dit ces choses, afin que vous ayez la paix en moi ; vous
aurez des afflictions dans le monde ; mais prenez courage, j’ai vaincu le monde »
(Jean 16:33). Et puisque nous croyons que Jésus est le Fils de Dieu, nous aussi
aurons la victoire sur le monde. « Qui est celui qui est victorieux du monde, sinon
celui qui croit  que Jésus est le Fils de Dieu ? »  (1 Jean 5:5).  Donc, « ne vous
conformez point au présent siècle, mais soyez transformés par le renouvellement de
votre esprit, afin que vous éprouviez que la volonté de Dieu est bonne, agréable et
parfaite » (Romains 12:2).

Alors, « ceux » que nous devrons vaincre sont ceux qui embrassent les fausses
doctrines de l’antichrist. Car : « l’Esprit dit expressément que dans les derniers
temps quelques-uns se détourneront de la foi, s’attachant à des esprits séducteurs,
et  à  des  doctrines  de  démons  ;  par  l’hypocrisie  de  faux  docteurs,  dont  la
conscience  sera  cautérisée,  défendant  de  se  marier,  commandant  de  s’abstenir
d’aliments que Dieu a créés, afin que les fidèles et ceux qui ont connu la vérité, en
usent avec actions de grâces. Car tout ce que Dieu a créé, est bon, et rien n’est à
rejeter, quand on en use avec actions de grâces ; parce que cela est sanctifié par la
parole de Dieu et la prière. Si tu représentes ces choses aux frères, tu seras un bon
ministre de Jésus-Christ, nourri des paroles de la foi et de la bonne doctrine que
tu as exactement suivie » (1 Timothée 4:1-6).

Jacques 4:4 nous dit  :  « Hommes et  femmes adultères,  ne savez-vous pas que
l’amour du monde est une inimitié contre Dieu ? Qui voudra donc être ami du
monde,  se  rendra  ennemi  de  Dieu.  »  Donc,  fuyez  les  philosophies  du  monde.
« N’aimez point le monde, ni les choses qui sont dans le monde. Si quelqu’un aime le
monde, l’amour du Père n’est point en lui ; car tout ce qui est dans le monde, la
convoitise de la chair, la convoitise des yeux, et l’orgueil de la vie, ne vient point du
Père, mais du monde. Et le monde passe, et sa convoitise ; mais celui qui fait la
volonté de Dieu, demeure éternellement » (1 Jean 2:15-17).

« Prenez garde que personne ne vous séduise par la philosophie et par de vaines
tromperies, selon la tradition des hommes, selon les rudiments du monde, et non
selon Christ. Car en lui toute la plénitude de la divinité habite corporellement »



(Colossiens 2:8-9). « S’il se peut faire, et autant qu’il dépend de vous, ayez la paix
avec tous les hommes. Ne vous vengez point vous-mêmes, bien-aimés, mais laissez
faire la colère divine  ;  car  il  est  écrit  :  A  moi  la  vengeance ;  c’est  moi  qui
rétribuerai, dit le Seigneur. Si donc ton ennemi a faim, donne-lui à manger ; s’il a
soif, donne-lui à boire ; car en faisant cela, tu lui amasseras des charbons de feu sur
la tête. Ne te laisse point surmonter par le mal ; mais surmonte le mal par le bien, »
nous déclare Paul, dans Romains 12:18-21.

« Je vous prie, quand je serai présent, que je ne sois pas obligé de me servir avec
confiance de cette hardiesse, avec laquelle j’ai dessein d’agir contre quelques-uns
qui nous regardent comme marchant selon la chair. Car quoique nous marchions
dans la chair, nous ne combattons point selon la chair. En effet, nos armes de
guerre ne sont pas charnelles, mais elles sont puissantes en Dieu, pour renverser les
forteresses, pour détruire les raisonnements et toute hauteur qui s’élève contre la
connaissance  de  Dieu,  et  pour  amener  toute  pensée  captive  à  l’obéissance  de
Christ ; et nous sommes prêts à punir toute désobéissance, lorsque votre obéissance
sera complète, » nous dit Paul, dans 2 Corinthiens 10:2-6.

« C’est pourquoi prenez toutes les armes de Dieu, afin que vous puissiez résister
dans le mauvais jour, et qu’ayant tout surmonté, vous demeuriez fermes. Soyez
donc fermes, vos reins ceints de la vérité, revêtus de la cuirasse de la justice, les
pieds chaussés du zèle de l’Évangile de la paix ; prenant, par-dessus tout, le bouclier
de la foi, par le moyen duquel vous pourrez éteindre tous les traits enflammés du
malin. Prenez aussi le casque du salut, et l’épée de l’Esprit, qui est la parole de
Dieu  ;  priant  en  tout  temps  par  l’Esprit  par  toutes  sortes  de  prières  et  de
supplications ;  et  veillant à cela en toute persévérance, et  priant pour tous les
Saints » (Éphésiens 6:13-18).

« Soyez sobres, veillez ; car le diable, votre ennemi, rôde comme un lion rugissant,
cherchant qui il pourra dévorer. Résistez-lui, étant fermes dans la foi, sachant que
vos frères, qui sont dans le monde, souffrent les mêmes afflictions. Or, que le Dieu
de toute grâce, qui nous a appelés à sa gloire éternelle en Jésus-Christ, après que
vous aurez un peu souffert, vous rende parfaits, fermes, forts et inébranlables, »
nous confirme le chef des apôtres, dans 1 Pierre 5:8-10. Ce sérieux avertissement
concernant  le  diable  fut  donné,  non seulement  aux jeunes  chrétiens  facilement



tentés, mais également aux anciens qui étaient parmi eux.

« Je prie les anciens qui sont parmi vous, moi qui suis ancien avec eux, témoin des
souffrances de Christ, et participant de la gloire qui doit être manifestée : Paissez
le troupeau de Dieu qui est au milieu de vous, veillant sur lui, non par contrainte,
mais volontairement ; non pour un gain honteux, mais par affection ; non comme
ayant la domination sur les héritages du Seigneur, mais en étant les modèles du
troupeau, » nous dit Pierre, dans 1 Pierre 5:1-3. Il semble, en effet, que les plus
grandes  victoires  de  Satan  sont  gagnées  lorsqu’il  peut  faire  tomber  un  leader
chrétien. Car, par le fait même, il détruit l’influence de ce leader pour Christ, mais
Satan donne aussi l’occasion aux ennemis de l’Éternel de blasphémer.

Le diable est un lion rugissant, mais il ne se présente pas comme tel. Car, s’il le
faisait, sa victime fuirait devant lui. Il est avant tout : « appelé le diable et Satan,
celui qui séduit tout le monde » (Apocalypse 12:9). « Et cela n’est pas étonnant, car
Satan lui-même se déguise en ange de lumière. Il n’est donc pas surprenant que ses
ministres se déguisent aussi en ministres de justice ; mais leur fin sera selon
leurs œuvres » (2 Corinthiens 11:14-15). Tout comme il l’a fait avec notre mère Ève,
envers qui le diable a utilisé sa subtilité pour agir sur la fierté d’Ève. « Et la femme
vit que le fruit de l’arbre était bon à manger, et qu’il était agréable à la vue, et que
l’arbre était désirable pour devenir intelligent ; et elle prit de son fruit et en mangea,
et en donna aussi à son mari auprès d’elle, et il en mangea » (Genèse 3:6).

Pierre pouvait très bien en parler, par son expérience avec Satan, où : « Le Seigneur
dit aussi : Simon, Simon, voici, Satan a demandé à vous cribler comme le froment.
Mais  j’ai  prié  pour toi,  que ta  foi  ne défaille  point.  Toi  donc,  quand tu seras
converti, affermis tes frères. Et Pierre lui dit : Seigneur, je suis tout prêt à aller avec
toi, et en prison et à la mort. Mais Jésus lui dit : Pierre, je te le dis, le coq ne
chantera point aujourd’hui, que tu n’aies nié trois fois de me connaître » (Luc
22:31-34).

Tout concourt au bien de ceux qui aiment Dieu, et Pierre a sûrement appris une
grande leçon par cette expérience. Car, dans 1 Pierre 5:1-4, il déclare : « Je prie les
anciens qui sont parmi vous, moi qui suis ancien avec eux, témoin des souffrances de
Christ, et participant de la gloire qui doit être manifestée : Paissez le troupeau de



Dieu  qui  est  au  milieu  de  vous,  veillant  sur  lui,  non  par  contrainte,  mais
volontairement ; non pour un gain honteux, mais par affection ; non comme ayant la
domination sur les héritages du Seigneur, mais en étant les modèles du troupeau.
Et lorsque le souverain Pasteur paraîtra, vous remporterez la couronne incorruptible
de gloire. »

Pierre s’adresse ensuite aux jeunes en leur disant : « De même, jeunes gens, soyez
soumis  aux  anciens,  et  vous  soumettant  tous  les  uns  aux  autres,  revêtez-vous
d’humilité  ;  car  Dieu  résiste  aux  orgueilleux,  mais  il  fait  grâce  aux  humbles.
Humiliez-vous donc sous la puissante main de Dieu, afin qu’il vous élève quand il en
sera temps ; vous déchargeant sur lui de tous vos soucis, parce qu’il a soin de vous »
(1 Pierre 5:5-7). Il  ne faut pas laisser Satan avoir le dessus sur nous, car nous
n’ignorons pas ses desseins.

Bien que Satan soit puissant, il n’est toutefois pas plus puissant que le Dieu que
nous servons. « Soumettez-vous donc à Dieu ; résistez au diable, et il s’enfuira de
vous. Approchez-vous de Dieu, et il s’approchera de vous. Pécheurs, nettoyez vos
mains ; et vous qui avez le cœur partagé, purifiez vos cœurs ; sentez vos misères,
et soyez dans le deuil, et pleurez ; que votre rire se change en pleurs, et votre joie en
tristesse. Humiliez-vous devant le Seigneur, et il vous élèvera » (Jacques 4:7-10). Il
faut avoir l’Esprit de Christ en vous pour agir ainsi. « Car qui a connu la pensée du
Seigneur  pour  l’instruire  ?  Mais  nous,  nous  avons  la  pensée  de  Christ  »  (1
Corinthiens 2:16).

L’esprit humain ne se soucie pas de connaître Dieu, comme le dit si bien Paul, dans
Romains 1:28 : « Et, comme ils ne se sont pas souciés de connaître Dieu, Dieu les a
livrés à un esprit dépravé, en sorte qu’ils commettent des choses indignes. » « Parce
que l’affection de la chair est inimitié contre Dieu ; car elle ne se soumet pas à la loi
de Dieu ; et en effet, elle ne le peut [même pas]. Or, ceux qui sont dans la chair, ne
peuvent plaire à Dieu, » nous confirme Paul, dans Romains 8:7-8. « Tout est pur, il
est vrai, pour ceux qui sont purs  ;  mais rien n’est pur pour les impurs et les
infidèles  ;  au contraire,  et  leur  esprit  et  leur  conscience sont  souillés.  Ils  font
profession  de  connaître  Dieu,  mais  ils  le  renient  par  leurs  œuvres,  étant
abominables, rebelles, et incapables d’aucune bonne œuvre » (Tite 1:15-16).



« Mais que, professant la vérité dans la charité, nous croissions en toutes choses
dans celui qui est le chef, Christ ; de qui tout le corps, bien coordonné et étroitement
uni, par le concours de toutes les jointures, tire son accroissement, selon la force
assignée à chaque membre, afin qu’il soit édifié lui-même dans la charité. Voici donc
ce que je dis et que j’atteste de la part du Seigneur : Ne vous conduisez plus comme
le reste des Gentils, qui suivent la vanité de leur esprit ; ayant leur intelligence
obscurcie, étant éloignés de la vie de Dieu, à cause de l’ignorance qui est en eux, à
cause de l’endurcissement de leur cœur ; ayant perdu tout sentiment, ils se sont
abandonnés à la dissolution, pour commettre toutes sortes d’impuretés, avec une
ardeur insatiable, » nous dit Paul, dans Éphésiens 4:15-19.

Lorsqu’une personne est appelée de Dieu pour être donnée à Christ, elle devrait
cesser de vivre dans le siècle présent. Comme nous le dit si bien Paul, dans Romains
12:2 : « Et ne vous conformez point au présent siècle, mais soyez transformés par le
renouvellement de votre esprit, afin que vous éprouviez que la volonté de Dieu
est bonne, agréable et parfaite. » La personne devrait se conformer à l’Esprit de
Christ dans chaque attitude et dans chaque décision. Mais qu’est-ce que l’Esprit de
Christ ? Romains 11:32-36 nous déclare : « Car Dieu a renfermé tous les hommes
dans la rébellion, pour faire miséricorde à tous. O profondeur de la richesse, et de la
sagesse, et de la connaissance de Dieu ! Que ses jugements sont impénétrables, et
que ses voies sont incompréhensibles ! Car qui a connu la pensée du Seigneur, ou,
qui a été son conseiller ? Ou, qui lui a donné le premier, et en sera payé de retour ?
Car toutes choses sont de lui, et par lui, et pour lui : A lui soit la gloire dans
tous les siècles ! Amen ! »

Il y a plusieurs aspects à Sa pensée infinie, mais la clé est sans aucun doute Sa
merveilleuse attitude dans Son amour sacrificiel  pour nous.  « Ne regardez pas
chacun à votre intérêt particulier, mais aussi à celui des autres. Ayez en vous les
mêmes sentiments que Jésus-Christ, Lequel étant en forme de Dieu, n’a point
regardé comme une proie à saisir d’être égal à Dieu ; mais il s’est dépouillé lui-
même,  ayant pris  la forme de serviteur,  devenant semblable aux hommes ;  et,
revêtu de la figure d’homme, il  s’est abaissé lui-même, en se rendant obéissant
jusqu’à la mort, même jusqu’à la mort de la croix » (Philippiens 2:4-8).

Ainsi, en suivant Son exemple : « Ne faites rien par contestation, ni par vaine gloire ;



mais que chacun de vous regarde les autres, par humilité, comme plus excellents
que lui-même » (Philippiens 2:3). Vous devriez constamment : « considér[er] celui
qui a souffert de la part des pécheurs une si grande contradiction, afin que vous ne
succombiez  pas,  en  laissant  défaillir  vos  âmes.  Vous  n’avez  pas  encore  résisté
jusqu’au sang, en combattant contre le péché » (Hébreux 12:3-4). Nous devrions
recevoir la Parole comme les Béréens d’Actes 17:11, car : « Ceux-ci eurent des
sentiments plus nobles que ceux de Thessalonique, et ils reçurent la Parole avec
beaucoup de promptitude, examinant tous les jours les Écritures, pour voir si ce
qu’on leur disait était exact. »

Ensuite, nous voyons Paul qui nous dit, dans Actes 20:17-23, qu’il : « envoya de Milet
à Éphèse, pour faire venir les anciens de l’Église. Et lorsqu’ils furent venus vers lui,
il leur dit : Vous savez de quelle manière je me suis toujours conduit avec vous,
depuis le premier jour que je suis entré en Asie ; servant le Seigneur en toute
humilité, avec beaucoup de larmes et au milieu des épreuves qui me sont survenues
par les embûches des Juifs ; et que je n’ai rien caché des choses qui vous étaient
utiles, et n’ai pas manqué de vous les annoncer et de vous instruire en public, et de
maison en maison ; prêchant et aux Juifs et aux Grecs, la repentance envers Dieu, et
la  foi  en  Jésus-Christ  notre  Seigneur.  Et  maintenant,  lié  par  l’Esprit,  je  vais  à
Jérusalem, ne sachant pas ce qui m’y arrivera ; si ce n’est que le Saint-Esprit
m’avertit de ville en ville, que des liens et des afflictions m’attendent. » C’est cela
que d’avoir l’Esprit de Christ.

Mais  il  faut  aussi  considérer  certains  hommes  qui  se  sont  infiltrés  dans  les
congrégations pour changer la grâce de Dieu en dissolution. Jude, le frère de Jésus,
nous écrit  ceci,  dans Jude 1:3-4 :  « Bien-aimés,  plein de zèle pour vous écrire
touchant notre salut commun, j’ai jugé nécessaire de le faire, pour vous exhorter à
combattre pour la foi qui a été donnée une fois aux saints. Car il s’est glissé parmi
vous certains hommes,  dont la  condamnation est  écrite depuis longtemps ;  des
impies, qui changent la grâce de notre Dieu en dissolution, et qui renient Dieu, le
seul Dominateur, et Jésus-Christ, notre Seigneur. » Jude parle très sévèrement de
ces « certains hommes » déjà actifs dans les Églises primitives.

Voici  comment  Dieu  jugeait  ces  hommes  dans  l’Ancien  Testament.  Dans
Deutéronome 13:13-16, nous lisons : « Des gens pervers sont sortis du milieu de toi,



et ont poussé les habitants de leur ville, en disant : Allons, et servons d’autres
dieux que vous n’avez point connus ; tu chercheras, et t’informeras, et t’enquerras
soigneusement ; et si tu trouves que ce qu’on a dit soit véritable et certain, et qu’une
telle abomination se soit accomplie au milieu de toi, tu feras passer les habitants de
cette ville au fil de l’épée ; tu la voueras à l’interdit, avec tout ce qui y sera, et tu
en passeras le bétail au fil de l’épée. Puis tu rassembleras au milieu de la place tout
son butin, et tu brûleras entièrement cette ville et tout son butin, devant l’Éternel
ton Dieu, et elle sera à toujours un monceau de ruines ; elle ne sera plus rebâtie ».
Dieu ne fait aucun prisonnier dans ces cas-là.

Jude nous parle de « certains hommes » dont la condamnation fut écrite depuis
longtemps, afin de nous donner des exemples historiques parmi les « saints » dans le
Nouveau Testament, où il y a des impies qui changent la grâce de notre Dieu en
dissolution,  et  qui  renient  Dieu,  ainsi  que Notre-Seigneur Jésus-Christ.  L’apôtre
Pierre nous les décrit ainsi : « Or, comme il y a eu de faux prophètes parmi le
peuple, il y aura aussi parmi vous de faux docteurs, qui introduiront secrètement
des  sectes  pernicieuses,  et  qui,  reniant  le  Seigneur  qui  les  a  rachetés,
attireront  sur  eux-mêmes une perdition  soudaine.  Et  plusieurs suivront leurs
doctrines de perdition, et la voie de la vérité sera blasphémée à cause d’eux »
(2 Pierre 2:1-2).

« Et par cupidité ils trafiqueront de vous au moyen de paroles trompeuses ; mais
depuis  longtemps  leur  condamnation  ne  s’arrête  point,  et  leur  perdition  ne
sommeille point » (v. 3). Alors, vérifiez toutes choses comme les Béréens. Ne vous
laissez pas séduire par les beaux parleurs qui viendront vous dire que, parce que
vous êtes sauvés, les commandements de Dieu ont été cloués sur la croix et tous vos
futurs péchés sont automatiquement pardonnés. Le pardon existe toujours pour ceux
qui se repentent de leurs péchés. Mais il n’y a jamais de pardon pour ceux qui
commettent des péchés et ne se repentent pas.



D.541  –  Comment  identifier  les
Antichrists

Par Joseph Sakala

Dans 1 Jean 2:18, l’apôtre nous déclare : « Petits enfants, c’est ici la dernière heure ;
et comme vous avez entendu dire que l’antichrist vient,  il  y a dès maintenant
plusieurs antichrists ; par où nous connaissons que c’est la dernière heure. » La
majorité des évangélistes s’attendent à voir l’antichrist  qui  sera révélé dans un
avenir éventuel ; mais dans notre verset plus haut, Jean nous met en garde contre
« plusieurs » antichrists qui complotaient déjà le mal activement,  pendant qu’il
vivait. Et Jean nous désigne deux façons spécifiques d’identifier ces « anti » Christ.

La première se trouve dans 1 Jean 2:22-23 où l’apôtre nous dit : « Qui est menteur,
si ce n’est celui qui nie que Jésus est le Christ ? Celui-là est l’antichrist, qui nie
le Père et le Fils. Quiconque nie le Fils, n’a pas non plus le Père ; celui qui confesse
le Fils, a aussi le Père. » Parce que Jésus veut dire « Sauveur » et Christ veut dire
« l’Oint de Dieu ». Maintenant regardons le deuxième facteur, qui se trouve dans 1
Jean 4:3, où l’apôtre nous confirme que : « tout esprit qui ne confesse pas Jésus-
Christ venu en chair, n’est point de Dieu. Or, c’est là celui de l’antichrist, dont
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vous avez entendu dire qu’il vient, et qui est déjà à présent dans le monde. » Je
me pose la question suivante : est-ce que ceux qui croient en une trinité et qui
donnent ainsi une fausse identité au Père et à Christ, pourraient être qualifiés
d’antichrists ? Car ils refusent de croire que Jésus-Christ est Dieu dans la chair,
une seule et même Personne que le Père.

Mais Jean rassure immédiatement les convertis en leur déclarant : « Vous, petits
enfants, vous êtes de Dieu, et vous les avez vaincus, parce que celui qui est en
vous, est plus grand que celui qui est dans le monde. Eux, ils sont du monde, c’est
pourquoi ils parlent suivant le monde, et le monde les écoute. Nous, nous sommes de
Dieu ; celui qui connaît Dieu, nous écoute ; celui qui n’est point de Dieu, ne nous
écoute point : à cela nous connaissons l’esprit de vérité et l’esprit d’erreur » (1
Jean 4:4-6). Si vous êtes de Dieu, vous reconnaissez les antichrists parce que vous
les avez déjà vaincus. Comment ? Par le Saint-Esprit qui vit en vous. Pour ce qui est
des autres, Jean nous déclare simplement qu’ils sont du monde et parlent suivant le
monde.

Donc,  ceci  est  très  clair.  Toute  personne qui  refuse  d’accepter  que Dieu S’est
incarné comme Christ, l’Oint de Dieu, et qu’Il est descendu du ciel et S’est manifesté
en Fils de Dieu, est « anti » Christ ! Pour vous l’expliquer encore plus simplement,
ceux qui s’opposent à Christ, et qui le rejettent sont des antichrists ! Or, croire en
une image fausse de Christ est aussi s’opposer à Christ, même si c’est inconscient.
Pierre nous déclare que les faux prophètes et les faux enseignants sont également
des antichrists qui se font passer pour des enfants du Royaume.

Regardons ce que le chef des apôtres nous dit, dans 2 Pierre 2:1-3 : « Or, comme il y
a  eu de faux prophètes  parmi  le  peuple,  il  y  aura aussi  parmi vous de faux
docteurs, qui introduiront secrètement des sectes pernicieuses, et qui, reniant le
Seigneur qui les a rachetés, attireront sur eux-mêmes une perdition soudaine. Et
plusieurs suivront leurs doctrines de perdition,  et  la  voie de la vérité  sera
blasphémée à cause d’eux. Et par cupidité ils trafiqueront de vous au moyen de
paroles trompeuses ; mais depuis longtemps leur condamnation ne s’arrête point, et
leur perdition ne sommeille point. » Ces gens prêchent leurs propres versions de la
vérité tout en reniant Christ, en autant que c’est payant. La fausse doctrine de la
trinité entre parfaitement dans cette description de Pierre.



« Et cela n’est pas étonnant, car Satan lui-même se déguise en ange de lumière. Il
n’est donc pas surprenant que ses ministres se déguisent aussi en ministres de
justice ; mais leur fin sera selon leurs œuvres, » nous confirme Paul, dans (2
Corinthiens 11:14-15). Cependant, Jésus, : « lequel étant en forme de Dieu, n’a point
regardé comme une proie à saisir d’être égal à Dieu ; mais il s’est dépouillé lui-
même, ayant pris la forme de serviteur, devenant semblable aux hommes ; et, revêtu
de la figure d’homme, il s’est abaissé lui-même, en se rendant obéissant jusqu’à la
mort,  même  jusqu’à  la  mort  de  la  croix.  C’est  pourquoi  aussi,  Dieu  l’a
souverainement élevé, et lui a donné un nom qui est au-dessus de tout nom ; afin
qu’au nom de Jésus, tout ce qui est dans les cieux, et sur la terre, et sous la terre,
fléchisse le genou, et que toute langue confesse que Jésus-Christ est le Seigneur, à
la gloire de Dieu le Père » (Philippiens 2:6-11).

Dans l’Ancien Testament, les noms de Dieu sont Elohim et Adonaï. Dans le Nouveau
Testament, Adonaï est traduit « Seigneur », kurios en grec et appliqué à Christ pas
moins de 663 fois. Son nom humain fut Jésus, qui veut dire « Sauveur », et il est cité
seulement vingt-deux fois dans les épîtres,  avec une emphase spéciale sur Son
humanité.  Malgré  que  c’était  un  nom  propre,  utilisé  à  répétition  dans  les
Évangiles,  ce  qui  est  significatif,  c’est  que  Ses  disciples  et  d’autres  croyants
s’adressaient à Lui comme Seigneur et jamais comme Jésus ; tandis que les démons
ne L’ont jamais appelé Seigneur, mais plutôt Jésus. « Et ces choses ont été écrites,
afin que vous croyiez que Jésus est le Christ, le Fils de Dieu, et qu’en croyant vous
ayez la vie par son nom » (Jean 20:31). Jésus-Christ, le Fils de Dieu, possédait une
gloire incomparable qui  Lui  fut  donnée par Dieu le Père avant la fondation du
monde.

Comprenez bien qu’il ne s’agissait pas d’une autre Personne à qui le Père rendait
gloire. Avant la fondation du monde, c’était la Parole et la Vie mêmes de Dieu ! Et
Jésus le savait, car lors de Sa prière à Son Père avant de mourir, Il a dit ceci : « Père,
je désire que ceux que tu m’as donnés soient avec moi,  où je serai,  afin qu’ils
contemplent  la  gloire  que  tu  m’as  donnée,  parce  que  tu  m’as  aimé  avant  la
fondation du monde » (Jean 17:24). Donc, dans Jean 1:1-5, nous pouvons lire : « Au
commencement était la Parole, la Parole était avec Dieu, et la Parole était Dieu.
Elle était au commencement avec Dieu. Toutes choses ont été faites par elle, et rien
de ce qui a été fait, n’a été fait sans elle. En elle était la vie, et la vie était la



lumière des hommes. Et la lumière a lui dans les ténèbres, et les ténèbres ne l’ont
point reçue. »

Malgré cela : « lorsque les temps ont été accomplis, Dieu a envoyé son Fils, né
d’une femme, né sous la loi, afin qu’il rachetât ceux qui étaient sous la loi, afin que
nous reçussions l’adoption. Et, parce que vous êtes fils, Dieu a envoyé dans vos
cœurs l’Esprit de son Fils, lequel crie : Abba, ô Père ! » (Galates 4:4-6). Pendant que
Jésus vivait dans une forme humaine, Il préférait Se faire appeler Fils de l’homme, et
Il a choisi de vivre une vie de pauvreté et de souffrance. « Or, Jésus, voyant une
grande foule de peuple autour de lui, ordonna qu’on passât à l’autre bord du lac.
Alors un scribe, s’étant approché, lui dit : Maître ! je te suivrai partout où tu iras.
Et Jésus lui dit : Les renards ont des tanières, et les oiseaux de l’air des nids ; mais le
Fils de l’homme n’a pas où reposer sa tête » (Matthieu 8:18-20).

Jésus pouvait  susciter de l’excellent  vin à partir  d’eau pure (Cana) ;  Il  pouvait
multiplier des pains et des poissons à l’infini ; Il pouvait faire surgir une drachme de
la bouche d’un poisson, etc. Pensez-vous qu’Il n’aurait pas pu vivre dans l’opulence ?
Mais  Il  avait  choisi  de  souffrir  ces  choses  afin  de  pouvoir  S’identifier  à  nos
problèmes et avoir de l’empathie pour Ses créatures. « Car nous n’avons pas un
souverain Sacrificateur qui ne puisse compatir à nos infirmités, au contraire, il a été
éprouvé en toutes choses, comme nous, mais sans péché » (Hébreux 4:15).

« Cependant il a porté nos maladies, et il s’est chargé de nos douleurs ; et nous,
nous pensions qu’il était frappé de Dieu, battu et affligé. Mais il était meurtri pour
nos péchés, et frappé pour nos iniquités ; le châtiment qui nous apporte la paix est
tombé sur lui,  et par sa meurtrissure nous avons la guérison. Nous étions tous
errants comme des brebis, nous suivions chacun son propre chemin, et l’Éternel a
fait venir sur lui l’iniquité de nous tous, » nous confirme Esaïe 53:4-6. « Allons donc
avec confiance au trône de la grâce, afin d’obtenir miséricorde et de trouver grâce,
pour être secourus dans le temps convenable, » nous déclare Hébreux 4:16.

Couronnons le Seigneur de la vie : « Car le salaire du péché, c’est la mort ; mais le
don de Dieu, c’est la vie éternelle en Jésus-Christ notre Seigneur » (Romains
6:23). Oui, couronnons-Le avec plusieurs couronnes rendues disponibles par la mort
du Créateur de la vie. Cela fut suivi par Sa résurrection et Sa victoire éternelle sur



la mort. Il est mort afin de nous donner la vie éternelle, et Il vit maintenant afin de
bannir la mort. Le don de Dieu, c’est la vie éternelle rendue possible par notre
Sauveur Jésus-Christ.

« Qui nous a sauvés, et nous a appelés par un saint appel, non selon nos œuvres,
mais selon son propre dessein, et selon la grâce qui nous a été donnée en Jésus-
Christ avant tous les siècles, et qui a été maintenant manifestée par la venue de
notre Sauveur Jésus-Christ,  qui  a  détruit  la  mort,  et  mis en évidence la  vie  et
l’immortalité par l’Évangile, pour lequel j’ai été établi prédicateur, et apôtre, et
docteur des Gentils, » nous confirme Paul, dans 2 Timothée 1:9-11. « Or, je vous ai
enseigné, avant toutes choses, ce que j’avais aussi reçu : que Christ est mort pour
nos péchés, selon les Écritures ; et qu’il a été enseveli, et qu’il est ressuscité le
troisième jour, selon les Écritures ; et qu’il a été vu de Céphas, puis des douze ;
ensuite, il a été vu en une seule fois de plus de cinq cents frères, dont la plupart sont
encore vivants, et dont quelques-uns sont morts » (1 Corinthiens 15:3-6).

« Mais Lui, parce qu’il subsiste pour l’éternité, il possède un sacerdoce qui ne passe
point. C’est pourquoi aussi il peut sauver parfaitement ceux qui s’approchent de
Dieu par lui, étant toujours vivant pour intercéder en leur faveur. Or, il nous fallait
un tel souverain Sacrificateur, saint, innocent, sans souillure, séparé des pécheurs,
et  élevé  au-dessus  des  cieux  ;  qui  n’eût  pas  besoin,  comme  les  souverains
sacrificateurs, d’offrir tous les jours des sacrifices, premièrement pour ses propres
péchés, puis pour ceux du peuple ; car il a fait cela une fois, en s’offrant lui-même.
Car la loi institue souverains sacrificateurs des hommes soumis à l’infirmité ; mais la
parole du serment qui a suivi la loi, institue le Fils, qui a été rendu parfait pour
l’éternité » (Hébreux 7:24-28).

«  Dieu  ayant  autrefois  parlé  à  nos  pères,  à  plusieurs  reprises  et  en  diverses
manières, par les prophètes, nous a parlé en ces derniers temps par son Fils, qu’il a
établi héritier de toutes choses ; par lequel aussi il a fait le monde ; et qui, étant la
splendeur de sa gloire et l’empreinte de sa personne, et soutenant toutes choses
par sa parole puissante, ayant opéré par lui-même la purification de nos péchés,
s’est assis à la droite de la Majesté divine dans les lieux très hauts. Ayant été fait
d’autant plus excellent que les anges, qu’il a hérité d’un nom plus excellent que le
leur » (Hébreux 1:1-4).



« Or, je dis ceci, frères ; c’est que la chair et le sang ne peuvent hériter le
royaume de Dieu, et que la corruption n’hérite point l’incorruptibilité. Voici, je
vous dis un mystère : Nous ne mourrons pas tous, mais nous serons tous changés, en
un moment, en un clin d’œil, à la dernière trompette ; car la trompette sonnera, et
les morts ressusciteront incorruptibles, et nous serons changés. Car il faut que
ce corps corruptible soit revêtu de l’incorruptibilité, et que ce corps mortel soit
revêtu  de  l’immortalité.  Or,  quand  ce  corps  corruptible  aura  été  revêtu  de
l’incorruptibilité, et que ce corps mortel aura été revêtu de l’immortalité, alors cette
parole de l’Écriture sera accomplie : La mort est engloutie en victoire. O mort !
où est ton aiguillon ? O enfer ! où est ta victoire ? Or, l’aiguillon de la mort, c’est le
péché ; et la puissance du péché, c’est la loi. Mais grâces soient rendues à Dieu, qui
nous a donné la victoire par notre Seigneur Jésus-Christ, » nous dit 1 Corinthiens
15:50-57.

Même si la mort éternelle due au péché fut vaincue par Christ, nous faisons toujours
face à la mort physique. Mais il viendra un jour où : « Dieu essuiera toute larme de
leurs yeux, et la mort ne sera plus. Il n’y aura plus ni deuil, ni cri, ni travail ; car les
premières choses sont passées. Et celui qui était assis sur le trône, dit : Voici, je fais
toutes choses nouvelles. Puis il me dit : Écris ; car ces paroles sont véritables et
certaines. » (Apocalypse 21:4-5). Avez-vous encore des doutes sur ce qui arrivera à
ceux qui veulent suivre notre Seigneur ?

Couronnons le Seigneur avec la couronne d’amour. « Car je suis assuré que ni la
mort, ni la vie, ni les anges, ni les principautés, ni les puissances, ni les choses
présentes, ni les choses à venir, ni la hauteur, ni la profondeur, ni aucune autre
créature, ne pourra nous séparer de l’amour de Dieu manifesté en Jésus-Christ notre
Seigneur » (Romains 8:38-39). L’amour de Dieu pour nous n’était pas un « amour
sentimental qui fait du bien » comme nous le définissons de nos jours, mais ce fut un
amour sacrificiel à notre égard. Car : « Nul n’a un plus grand amour que celui qui
donne sa vie pour ses amis. Vous serez mes amis, si vous faites tout ce que je vous
commande. Je ne vous appelle plus serviteurs, parce que le serviteur ne sait pas
ce que son maître fait, mais je vous ai appelés amis, parce que je vous ai fait
connaître tout ce que j’ai entendu de mon Père » (Jean 15:13-15).

Peu de temps après Sa résurrection, Jésus apparut à Ses disciples qui furent très



heureux de Le voir. « Le soir de ce jour, qui était le premier de la semaine, les portes
du lieu où les disciples étaient assemblés étant fermées, par crainte des Juifs, Jésus
vint, et se présenta au milieu d’eux et leur dit : La paix soit avec vous ! Et quand il
eut dit cela, il  leur montra ses mains et son côté. Les disciples donc, voyant le
Seigneur, eurent une grande joie. Il leur dit de nouveau : La paix soit avec vous !
Comme mon Père m’a envoyé, je vous envoie aussi. Et quand il eut dit cela, il
souffla sur eux et leur dit : Recevez le Saint-Esprit. Ceux à qui vous pardonnerez les
péchés, ils leur seront pardonnés ; et ceux à qui vous les retiendrez, ils leur seront
retenus » (Jean 20:19-23).

« Or, Thomas, l’un des douze, appelé Didyme, n’était pas avec eux lorsque Jésus vint.
Les autres disciples lui dirent donc : Nous avons vu le Seigneur. Mais il leur dit : Si
je ne vois la marque des clous dans ses mains, et si je ne mets mon doigt dans la
marque des clous, et si je ne mets ma main dans son côté, je ne le croirai point. Huit
jours après, ses disciples étaient de nouveau dans la maison, et Thomas était avec
eux. Jésus vint, les portes étant fermées, et se tint au milieu d’eux et dit : La paix soit
avec vous ! Puis il dit à Thomas : Mets ici ton doigt, et regarde mes mains ; avance
aussi ta main, et la mets dans mon côté, et ne sois pas incrédule, mais croyant.
Thomas répondit et lui dit : Mon Seigneur et mon Dieu ! Jésus lui dit : Parce que
tu m’as vu, Thomas, tu as cru. Heureux ceux qui n’ont pas vu, et qui ont cru ! »
(Jean 20:24-29).

Un jour,  le  monde entier  verra Ses plaies  qui  seront  toujours  visibles.  « Et  je
répandrai sur la maison de David, et sur les habitants de Jérusalem, l’Esprit de grâce
et de supplications : ils regarderont vers moi, celui qu’ils ont percé ; ils en feront le
deuil comme on fait le deuil d’un fils unique, et ils pleureront amèrement sur lui,
comme  on  pleure  sur  un  premier-né  »,  nous  déclare  Zacharie  12:10.  Notre
Rédempteur mérite toute la louange qu’Il recevra lors de Son retour : « Car il n’y a
point de distinction, puisque tous ont péché, et sont privés de la gloire de Dieu, et
qu’ils sont justifiés gratuitement par Sa grâce, par la rédemption qui est en Jésus-
Christ, que Dieu avait destiné à être une victime propitiatoire ; par la foi, en son
sang, afin de manifester sa justice par le pardon des péchés commis auparavant,
pendant les jours de la patience de Dieu » (Romains 3:23-25).

Cette louange ne cessera jamais. « Que chacun emploie le don selon qu’il a reçu, au



service des autres, comme de bons dispensateurs des diverses grâces de Dieu. Si
quelqu’un parle,  qu’il  parle  selon les  oracles  de Dieu ;  si  quelqu’un exerce un
ministère, qu’il l’exerce selon la force que Dieu lui communique, afin qu’en toutes
choses, Dieu soit glorifié par Jésus-Christ, à qui appartiennent la gloire et la force
aux  siècles  des  siècles  !  Amen »  (1  Pierre  4:10-11).  Couronnons-Le  comme le
Seigneur de la Paix. « Que le Seigneur de paix vous donne lui-même la paix en tout
temps et en toutes manières ! Le Seigneur soit avec vous tous ! » (2 Thessaloniciens
3:16). Nous disons à plusieurs reprises : « Couronnons-Le comme le Seigneur »…
Or, il est vrai que seul le Père a l’autorité et le pouvoir de couronner le Christ.
Nous le faisons cependant, car étant Ses enfants, prédestinés au Royaume, nous
manifestons notre accord entier avec tous ces couronnements.

La grande prophétie d’Esaïe sur le premier avènement de Jésus L’identifie ainsi :
« Car un enfant nous est né, un fils nous est donné, et l’empire est mis sur son
épaule : on l’appellera l’Admirable, le Conseiller, le Dieu fort, le Père d’éternité, le
Prince de la paix ; pour accroître l’empire, pour donner une prospérité sans fin au
trône de David et à son royaume ; pour l’établir et l’affermir dans l’équité et dans la
justice, dès maintenant et à toujours. La jalousie de l’Éternel des armées fera cela »
(Esaïe 9:5-6).  La Paix que Jésus apportera sera personnelle,  car :  « Étant donc
justifiés par la foi, nous avons la paix avec Dieu, par notre Seigneur Jésus-Christ,
qui,  par la  foi,  nous a aussi  fait  avoir  accès à cette grâce,  dans laquelle  nous
demeurons fermes, et nous nous glorifions dans l’espérance de la gloire de Dieu »
nous déclare Paul, dans Romains 5:1-2.

Pourtant, cette paix sera répandue sur la terre entière. « Or, l’espérance ne trompe
point, parce que l’amour de Dieu est répandu dans nos cœurs, par l’Esprit-Saint qui
nous a été donné. Car, lorsque nous étions encore sans force, Christ est mort en son
temps,  pour  des  impies.  Car,  à  peine mourrait-on pour  un juste  ;  peut-être  se
résoudrait-on à mourir pour un homme de bien. Mais Dieu fait éclater son amour
envers nous, en ce que, lorsque nous étions encore des pécheurs, Christ est mort
pour nous » (Romains 5:5-8). « Mais quant au Fils : O Dieu ! ton trône demeure aux
siècles des siècles, et le sceptre de ton règne est un sceptre d’équité : Tu as aimé la
justice, et tu as haï l’iniquité, c’est pourquoi, ô Dieu ! ton Dieu t’a oint d’une huile de
joie au-dessus de tes semblables » (Hébreux 1:8-9).



Le Roi de ce Royaume sera nul autre que notre Seigneur et Sauveur Jésus-Christ.
Tout comme l’ange l’avait prophétisé à Marie, Sa mère, lors de Sa naissance : « Et tu
concevras et tu enfanteras un fils, et tu appelleras son nom JÉSUS. Il sera grand, et
sera appelé Fils du Très-Haut, et le Seigneur Dieu lui donnera le trône de David son
père. Il régnera éternellement sur la maison de Jacob, et il n’y aura point de fin à
son règne. Alors Marie dit à l’ange : Comment cela se fera-t-il, puisque je ne connais
point d’homme ? Et l’ange lui  répondit :  Le Saint-Esprit  viendra sur toi,  et la
puissance du Très-Haut te couvrira de son ombre ; c’est pourquoi aussi le saint
enfant qui naîtra de toi sera appelé le Fils de Dieu » (Luc 1:31-35).

Esaïe 2:4 nous prophétise que Jésus : « jugera entre les nations, et sera l’arbitre de
plusieurs peuples. Alors ils forgeront de leurs épées des hoyaux, et de leurs lances,
des serpes ; une nation ne lèvera plus l’épée contre l’autre, et on n’apprendra plus la
guerre. » La meilleure chose qui ressort de ce Royaume de Paix, c’est que nous y
serons. Alors : « Que celui qui a des oreilles, écoute ce que l’Esprit dit aux Églises :
A celui qui vaincra, je lui donnerai à manger de l’arbre de vie, qui est au milieu du
paradis de Dieu » (Apocalypse 2:7). « Qui est celui qui est victorieux du monde,
sinon celui qui croit que Jésus est le Fils de Dieu ? » (1 Jean 5:5).

Couronnons le Seigneur du ciel : « Le Dieu qui a fait le monde et toutes les choses
qui y sont, étant le Seigneur du ciel et de la terre, n’habite point dans les temples
bâtis de mains d’hommes. Il n’est point servi par les mains des hommes, comme s’il
avait besoin de quelque chose, lui qui donne à tous la vie, la respiration et toutes
choses » (Actes 17:24-25). « Car c’est en lui qu’ont été créées toutes choses dans les
cieux et sur la terre, les visibles et les invisibles, soit les trônes, soit les dominations,
soit les principautés, soit les puissances. Tout a été créé par lui et pour lui. Il est
avant toutes choses, et toutes choses subsistent par lui » (Colossiens 1:16-17).

« En ce temps-là Jésus, prenant la parole, dit : Je te loue, ô Père, Seigneur du ciel et
de la terre, de ce que tu as caché ces choses aux sages et aux intelligents, et que tu
les as révélées aux enfants. Oui, mon Père ! cela est ainsi, parce que tu l’as trouvé
bon. Toutes choses m’ont été données par mon Père ; et nul ne connaît le Fils que le
Père ; et nul ne connaît le Père que le Fils, et celui à qui le Fils aura voulu le faire
connaître » (Matthieu 11:25-27).



Pourtant, Jésus est monté au ciel, mais, avant de partir, Il réunit Ses disciples et leur
déclara : « Celui qui croira et sera baptisé, sera sauvé ; mais celui qui ne croira point
sera condamné. Et voici les miracles qui accompagneront ceux qui auront cru : Ils
chasseront les démons en mon nom ; ils parleront de nouvelles langues ; ils saisiront
les serpents ; quand ils auront bu quelque breuvage mortel, il ne leur fera point de
mal ; ils imposeront les mains aux malades, et ils seront guéris. Le Seigneur, après
leur avoir parlé, fut élevé au ciel, et il s’assit à la droite de Dieu » (Marc 16:16-19).

Durant tout Son ministère, Jésus a toujours prêché : « Moi et le Père, nous sommes
un » (Jean 10:30). Malgré cela, il y a encore des ministres qui prêchent la trinité en
Dieu.  Et  ils  disent  qu’ils  ne sont  pas séduits.  Jésus a également promis à Ses
disciples que le Saint-Esprit : « le Consolateur, que je vous enverrai de la part du
Père, l’Esprit de vérité, qui procède du Père, il rendra témoignage de moi. Et vous
aussi,  vous  rendrez  témoignage,  parce  que  vous  êtes  avec  moi  dès  le
commencement » (Jean 15:26-27). À cette déclaration, Paul a ajouté que le Saint-
Esprit établira Sa résidence en chaque chrétien. « Ne savez-vous pas que votre
corps est le temple du Saint-Esprit, qui est en vous, et qui vous a été donné de
Dieu, et que vous n’êtes point à vous-mêmes ? Car vous avez été achetés à un grand
prix ; glorifiez donc Dieu en votre corps et en votre esprit, qui appartiennent à
Dieu » (1 Corinthiens 6:19-20).

Notre réaction à tout ce que le Seigneur a fait pour nous devrait être de L’adorer et
de Lui rendre honneur durant toute l’éternité. Nous allons un jour nous joindre aux :
« vingt-quatre Anciens [qui] se prosternaient devant celui qui était assis sur le trône,
et ils adoraient celui qui vit aux siècles des siècles et jetaient leurs couronnes devant
le trône, en disant : Seigneur, tu es digne de recevoir la gloire, l’honneur, et la
puissance ; car tu as créé toutes choses, et c’est par ta volonté qu’elles existent, et
ont été créées » (Apocalypse 4:10-11). C’est alors que nous nous souviendrons de Sa
miséricorde envers Son peuple lorsque Dieu lui dit de construire le propitiatoire.

«  Et  les  chérubins  étendront  les  ailes  en  haut,  couvrant  de  leurs  ailes  le
propitiatoire, et leurs faces seront vis-à-vis l’une de l’autre. La face des chérubins
sera dirigée vers le propitiatoire. Et tu poseras le propitiatoire en haut sur l’arche, et
tu mettras dans l’arche le Témoignage que je te donnerai. Et je me rencontrerai là
avec toi, et je te dirai, de dessus le propitiatoire, d’entre les deux chérubins qui



seront sur l’arche du Témoignage, tout ce que je te commanderai pour les enfants
d’Israël » (Exode 25:20-22). Dans le Saint des saints du Tabernacle, Dieu rencontrait
le grand-prêtre une fois par année, au siège de la miséricorde, pour expier le péché
du peuple.

Dans Lévitique 16:13-16, nous lisons qu’Aaron : « mettra le parfum sur le feu devant
l’Éternel,  afin  que  la  nuée  du  parfum  couvre  le  propitiatoire  qui  est  sur  le
Témoignage, et il ne mourra point. Il prendra aussi du sang du taureau, et en fera
aspersion avec son doigt sur le devant du propitiatoire vers l’Orient ; et devant le
propitiatoire il fera aspersion du sang sept fois avec son doigt. Puis il égorgera le
bouc du sacrifice pour le péché, qui est pour le peuple, et il en portera le sang en
dedans du voile. Il fera de son sang comme il a fait du sang du taureau, il en fera
l’aspersion sur le propitiatoire et devant le propitiatoire. Et il fera l’expiation pour
le sanctuaire, à cause des souillures des enfants d’Israël, et de leurs rébellions en
tous leurs péchés. Il fera de même pour le tabernacle d’assignation qui demeure
avec eux au milieu de leurs souillures. »

Cette cérémonie annuelle préfigurait l’expiation par laquelle Christ : « Est entré une
seule fois dans le saint des saints, non avec le sang des boucs et des veaux, mais
avec Son propre sang, ayant obtenu une rédemption éternelle. Car si le sang des
taureaux et des boucs, et la cendre de la génisse, qu’on répand sur ceux qui sont
souillés, les sanctifie quant à la pureté de la chair, combien plus le sang de Christ,
qui, par l’Esprit éternel, s’est offert à Dieu, lui-même, sans tache, purifiera-t-il votre
conscience des œuvres mortes, afin que vous serviez le Dieu vivant ! C’est pourquoi
il  est  Médiateur  d’une  nouvelle  alliance,  afin  que,  la  mort  intervenant  pour
l’expiation des péchés commis sous la première alliance, ceux qui sont appelés,
reçoivent la promesse de l’héritage éternel » (Hébreux 9:12-15).

« Mais maintenant, la justice de Dieu a été manifestée sans la loi,  la loi et les
prophètes lui rendant témoignage ; la justice de Dieu, dis-je, par la foi en Jésus-
Christ, pour tous ceux et sur tous ceux qui croient ; car il n’y a point de distinction,
puisque tous ont péché, et sont privés de la gloire de Dieu, et qu’ils sont justifiés
gratuitement par sa grâce, par la rédemption qui est en Jésus-Christ, que Dieu avait
destiné à être une victime propitiatoire ; par la foi, en son sang, afin de manifester
sa justice par le pardon des péchés commis auparavant, pendant les jours de la



patience de Dieu ; afin, dis-je, de faire paraître sa justice dans ce temps-ci, afin
d’être reconnu juste, et comme justifiant celui qui a la foi en Jésus, » nous dit
Paul, dans Romains 3:21-26.

C’est-à-dire que Christ Lui-même devient notre victime propitiatoire, par la foi en
Son sang, afin de manifester Sa justice par le pardon des péchés et que nous
puissions rencontrer Dieu à Son trône, là où Dieu rencontre ceux qui croient en Lui
pour leur salut. « Allons donc avec confiance au trône de la grâce, afin d’obtenir
miséricorde et de trouver grâce, pour être secourus dans le temps convenable »
(Hébreux 4:16). Si nous demeurons fidèles, tout ce qui nous reste à faire, c’est de
participer à la Noce de l’Agneau.

Dans Apocalypse 19:7-9, on peut lire : « Réjouissons-nous, et faisons éclater notre
joie, et donnons-lui gloire ; car les noces de l’Agneau sont venues, et son épouse
s’est parée. Et il lui a été donné d’être vêtue d’un fin lin, pur et éclatant, car le fin
lin, ce sont les justices des saints. Alors l’ange me dit : Écris : Heureux ceux qui sont
appelés au banquet des noces de l’Agneau ! Il me dit aussi : Ce sont là les véritables
paroles de Dieu. » Les non croyants ont tendance à ridiculiser les chrétiens d’être
à ce point spirituels qu’ils ne font aucun usage des choses terrestres. Ces remarques
sont  cependant  non  justifiées  parce  que  le  Seigneur  Jésus,  dans  une  de  Ses
paraboles, nous dit : « Et ayant appelé dix de ses serviteurs, il leur donna dix marcs
d’argent, et leur dit : Faites-les valoir jusqu’à ce que je revienne » (Luc 19:13).

Et, dans Colossiens 3:23-24, nous voyons : « Et quoi que vous fassiez, faites-le de
bon cœur, comme pour le Seigneur, et non pour les hommes ; sachant que vous
recevrez  du  Seigneur  la  récompense  de  l’héritage,  car  vous  servez  Christ  le
Seigneur. » Un chrétien se doit de faire un meilleur travail dans son occupation
qu’au moment où il était un non croyant. Ecclésiaste 9:10 enseigne au chrétien que :
« Tout ce que ta main trouve à faire, fais-le selon ton pouvoir ; car il n’y a ni œuvre,
ni pensée, ni science, ni sagesse, dans le Sépulcre où tu vas. » Combien de non
convertis pensent ainsi ?

Malgré cela, il y aura une grande fête qui s’en vient lors du retour de Christ, et
grande sera la bénédiction de ceux qui seront appelés à la Noce de l’Agneau. Et
l’Église, qui est déclarée Son épouse, sera appelée à faire éclater sa joie par ces



paroles d’Apocalypse 19:7-9 : « Réjouissons-nous, et faisons éclater notre joie, et
donnons-lui gloire ; car les noces de l’Agneau sont venues, et son épouse s’est parée.
Et il lui a été donné d’être vêtue d’un fin lin, pur et éclatant, car le fin lin, ce sont les
justices des saints. Alors l’ange me dit : Écris : Heureux ceux qui sont appelés au
banquet des noces de l’Agneau ! Il me dit aussi : Ce sont là les véritables paroles
de Dieu. »

D.540 – Le Dieu/Homme

P
ar Joseph Sakala

Dans 1 Jean 1:1-4, nous lisons : « Ce qui était dès le commencement, ce que nous
avons entendu, ce que nous avons vu de nos yeux, ce que nous avons contemplé, et
que  nos  mains  ont  touché,  concernant  la  parole  de  vie  ;  (Car  la  vie  a  été
manifestée,  et nous l’avons vue, et nous en rendons témoignage, et nous vous
annonçons la vie éternelle, qui était auprès du Père, et qui s’est manifestée à nous ;)
ce  que  nous  avons  vu  et  entendu,  nous  vous  l’annonçons,  afin  que  vous  ayez
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communion avec nous. Or, notre communion est avec le Père et avec Jésus-Christ
son Fils. Et nous vous écrivons ces choses, afin que votre joie soit parfaite. »

L’on a déclaré avec précision que l’Évangile de Jean assume d’abord l’humanité de
Jésus-Christ et entreprend de prouver Sa divinité, tandis que sa première épître
assume Sa divinité et ensuite cherche à prouver Son humanité. Nous savons que
Jésus possédait les deux : Dieu, ainsi que l’Homme parfait. Dans son Évangile, Jean
déclare : « Et ces choses ont été écrites, afin que vous croyiez que Jésus est le
Christ, le Fils de Dieu, et qu’en croyant vous ayez la vie par son nom » (Jean 20:31).
Dans son épître, Jean nous dit : « Reconnaissez l’Esprit de Dieu à ceci : tout esprit
qui confesse Jésus-Christ venu en chair, est de Dieu ; et tout esprit qui ne confesse
pas Jésus-Christ venu en chair, n’est point de Dieu. Or, c’est là celui de l’antichrist,
dont vous avez entendu dire qu’il vient, et qui est déjà à présent dans le monde.
Vous, petits enfants, vous êtes de Dieu, et vous les avez vaincus, parce que celui qui
est en vous, est plus grand que celui qui est dans le monde » (1 Jean 4:2-4).

Sa divinité fut pleinement manifestée par Ses puissants miracles, ainsi que par la
résurrection  de  Son  corps.  Néanmoins,  plusieurs  ont  questionné  Sa  véritable
humanité à l’époque de Jean, tout comme ils la questionnent de nos jours. Même
aujourd’hui, plusieurs athées, comme bon nombre de libéraux, tentent de faire la
distinction  entre  l’homme  Jésus  de  Nazareth,  dont  ils  rejettent  absolument  la
divinité, et le Christ, un esprit pur en quelque sorte, qui n’est pas vraiment un être
vivant, mais qui pourrait descendre du ciel et vivre dans certaines personnes à
l’occasion. Un tel concept fut fortement rejeté par Jean qui l’attribuait à l’esprit de
l’antichrist.

Pourtant, ces gens l’ont entendu prêcher et ils ont touché Jésus. Il n’existait aucun
doute qu’avant ou après Sa résurrection, Jésus était véritablement un homme, en
fait, un homme parfait, comme Dieu avait l’intention que les hommes soient. Jésus
pouvait mourir pour nos péchés parce qu’Il était sans péché. Jésus pouvait enlever
nos péchés parce qu’Il est le Dieu omnipotent. Dans l’Ancien Testament, Il a parlé à
Israël, lui disant : « Et maintenant, Israël, écoute les statuts et les ordonnances que
je vous enseigne, pour les pratiquer ; afin que vous viviez, et que vous entriez, et
possédiez le pays que l’Éternel, le Dieu de vos pères, vous donne. Vous n’ajouterez
rien à la parole que je vous prescris, et vous n’en diminuerez rien; afin d’observer



les commandements de l’Éternel, votre Dieu, que je vous prescris » (Deutéronome
4:1-2).

Parmi les nombreuses fois où les écrivains de la Bible ont confirmé que ce qu’ils
rédigeaient venait directement de Dieu, il existe au moins quatre avertissements
très clairs contre le fait de changer ces Paroles révélées. Dans Lévitique 1:1-2, nous
pouvons lire : « Or l’Éternel appela Moïse, et lui parla du tabernacle d’assignation,
en disant : Parle aux enfants d’Israël, et dis-leur : Quand quelqu’un d’entre vous fera
une offrande à l’Éternel, il fera son offrande de bétail, de gros ou de menu bétail. »
Dans Jérémie 1:4-5, le prophète nous déclare :  « La parole de l’Éternel me fut
adressée, en ces mots : Avant que je te formasse dans le sein de ta mère, je t’ai
connu ; avant que tu sortisses de son sein, je t’ai sanctifié; je t’ai établi prophète
pour les nations. » Et dans Apocalypse 1:1, nous pouvons lire : « Révélation de Jésus-
Christ, qu’il a reçue de Dieu, pour montrer à ses serviteurs les choses qui doivent
arriver  bientôt,  et  qu’il  a  fait  connaître  par  l’envoi  de  son  ange,  à  Jean  son
serviteur. »

Le quatrième se trouve dans le texte du début où Moïse commande de ne pas ajouter
ni diminuer ce qu’il a écrit. Cet avertissement fut répété à Israël par Moïse dans
Deutéronome 12:29-32 : « Quand l’Éternel ton Dieu aura exterminé de devant toi les
nations, vers lesquelles tu vas pour les déposséder, et que tu les auras dépossédées,
et que tu habiteras dans leur pays, prends garde à toi, de peur que tu ne tombes
dans le piège en les suivant, quand elles auront été détruites de devant toi, et que tu
ne recherches leurs dieux, en disant : Comment ces nations servaient-elles leurs
dieux ? que je fasse de même, moi aussi. Tu n’agiras point ainsi à l’égard de l’Éternel
ton Dieu ; car elles ont fait à leurs dieux tout ce qui est en abomination à l’Éternel,
et qu’il déteste ; et même elles ont brûlé au feu leurs fils et leurs filles en l’honneur
de leurs dieux. Vous aurez soin de faire tout ce que je vous commande : Tu n’y
ajouteras rien, et tu n’en retrancheras rien. »

Moïse fut choisi par Dieu afin d’être le premier auteur de la Bible ; donc, il était tout
à  fait  approprié  qu’il  leur  fasse  cet  avertissement.  Le  dernier  fut  Jean  et  son
avertissement fut encore plus sévère, à la toute fin de la Bible. Sous l’inspiration
divine, Jean a écrit : « Je proteste à quiconque entend les paroles de la prophétie de
ce livre que si quelqu’un y ajoute, Dieu fera tomber sur lui les plaies écrites dans ce



livre  ;  et  si  quelqu’un retranche des  paroles  du livre  de  cette  prophétie,  Dieu
retranchera sa part du livre de vie, et de la sainte cité, et des choses qui sont écrites
dans ce livre » (Apocalypse 22:18-19).

Puisque Jean était le dernier apôtre, il devient évident que cet avertissement fut
donné contre toute tentative d’ajouter une nouvelle révélation à cette Parole de Dieu
déjà complète. Ensuite, vers le milieu de la Bible, nous pouvons lire ceci : « Toute la
parole de Dieu est épurée ; il est un bouclier pour ceux qui ont en lui leur refuge.
N’ajoute rien à ses paroles, de peur qu’il ne te reprenne, et que tu ne sois trouvé
menteur » (Proverbes 30:5-6). Et afin de planter un dernier clou dans le cercueil des
manipulateurs de la Parole, Jésus a déclaré, dans Matthieu 5:18-19 : « Car je vous le
dis en vérité, jusqu’à ce que le ciel et la terre aient passé, il ne passera pas de la loi
un seul iota ou un seul trait de lettre que tout ne soit accompli. Celui donc qui aura
violé l’un de ces plus petits  commandements,  et  qui aura ainsi enseigné les
hommes, sera estimé le plus petit dans le royaume des cieux ; mais celui qui les
aura  observés  et  enseignés,  celui-là  sera  estimé  grand  dans  le  royaume des
cieux. » Alors, à ces enseignants, je dis : Ne jouez pas avec la Parole de Dieu !

Jésus nous a enseigné comment prier selon Sa volonté. « Et la confiance que nous
avons en lui, c’est que, si nous demandons quelque chose selon sa volonté, il nous
exauce. Et si nous savons qu’il nous exauce, quoi que ce soit que nous demandions,
nous savons que nous avons de lui les choses que nous avons demandées » (1 Jean
5:14-15). Cette promesse est indulgente et sans limite, une grande assurance pour
des prières exaucées. Mais il y a une condition, cependant : que ce soit selon Sa
volonté. Bon nombre de chrétiens, avec de bonnes intentions, prétendent que cela
indique un manque de foi si nous ajoutons « que Ta volonté soit faite » à la fin de nos
prières. Mais cela ne peut pas être vrai, surtout lorsque nous considérons la prière
de Jésus dans Matthieu 26:39, lorsque Christ Se jeta le visage contre terre en priant
et en disant :  « Mon Père, s’il  est possible que cette coupe passe loin de moi.
Toutefois, non pas comme je veux, mais comme tu veux. »

La question serait plutôt de savoir si, lorsque nous prions, nous le faisons selon la
volonté de Dieu. Une bonne façon serait de sonder les Écritures. Car la volonté de
Dieu ne peut pas contredire Sa Parole, et il serait stupide de demander à Dieu de
faire quelque chose que les Écritures nous défendent. L’apôtre Jacques nous dit :



« Vous demandez, et vous ne recevez point, parce que vous demandez mal, et dans
la vue de satisfaire à vos plaisirs » (Jacques 4:3).

Cependant, si nous désirons sincèrement que la volonté de Dieu se fasse, et que
nous réalisons qu’il n’y a aucune barrière personnelle à notre prière, nous pouvons
alors prier avec confiance en espérant toujours que la volonté de Dieu se fasse. « Et
même aussi l’Esprit nous soulage dans nos faiblesses ; car nous ne savons ce que
nous devons demander pour prier comme il faut ; mais l’Esprit lui-même intercède
pour nous par des soupirs qui ne se peuvent exprimer. Toutefois celui qui sonde les
cœurs, connaît quelle est l’affection de l’Esprit, qui prie selon Dieu pour les saints.
Or, nous savons aussi que toutes choses concourent au bien de ceux qui aiment
Dieu, de ceux qui sont appelés, selon son dessein » (Romains 8:26-28).

Le dessein de Dieu, c’est de nous édifier par Sa puissance. « C’est pourquoi j’écris
ces choses étant absent, afin que lorsque je serai présent, je n’aie pas à user de
sévérité,  selon l’autorité que le  Seigneur m’a donnée pour édifier,  et  non pour
détruire. Au reste, frères, réjouissez-vous ; tendez à la perfection ; consolez-vous ;
ayez un même sentiment ; vivez en paix ; et le Dieu de charité et de paix sera avec
vous.  Saluez-vous  les  uns  les  autres  par  un  saint  baiser.  Tous  les  Saints  vous
saluent,  »  nous  dit  Paul,  dans  2  Corinthiens  13:10-12.  Le  mot  grec  pour
« édification »  est  oikodomos  qui  parle  de la  construction d’une maison.  Nous
l’utilisons encore lorsque nous parlons d’une structure d’une certaine importance.

Paul a spécifiquement déclaré qu’il avait le pouvoir d’édifier : « Selon la grâce de
Dieu qui m’a été donnée, j’ai posé le fondement, comme un sage architecte, et un
autre bâtit dessus ; mais que chacun prenne garde comment il bâtit dessus. Car
personne ne peut poser d’autre fondement que celui qui a été posé, lequel est Jésus-
Christ »  (1 Corinthiens 3:10-11). Lorsque Jésus a utilisé le mot oikodomos  pour
décrire ceux qui bâtissent leur maison sur le roc (Sa Parole) ou bien sur le sable (les
idées des hommes), Jésus nous a peint une image illustrant comment nous devrions
nous édifier les uns les autres. « Je vous montrerai à qui ressemble tout homme qui
vient  à  moi  et  qui écoute mes paroles,  et  qui les met en pratique.  Il  est
semblable  à  un  homme  qui  bâtit  une  maison,  et  qui  ayant  foui  et  creusé
profondément, en a posé le fondement sur le roc ; et l’inondation est venue, le
torrent a donné avec violence contre cette maison, mais il n’a pu l’ébranler, parce



qu’elle était fondée sur le roc. Mais celui qui écoute et qui ne met pas en pratique,
est semblable à un homme qui a bâti sa maison sur la terre, sans fondement ; le
torrent a donné avec violence contre elle, et aussitôt elle est tombée, et la ruine de
cette maison-là a été grande » (Luc 6:47-49).

Les dons de leadership doivent être utilisés pour le perfectionnement des saints
dans l’œuvre du ministère. « C’est aussi lui qui a établi les uns apôtres, les autres
prophètes,  les  autres  évangélistes,  et  les  autres  pasteurs  et  docteurs  ;  pour le
perfectionnement des saints, pour l’œuvre du ministère, pour l’édification du corps
de Christ ; jusqu’à ce que nous soyons tous parvenus à l’unité de la foi et de la
connaissance du Fils de Dieu, à l’état d’homme fait, à la mesure de la stature
parfaite de Christ » (Éphésiens 4:11-13). « Vous aussi, comme des pierres vivantes,
vous êtes édifiés, pour être une maison spirituelle, une sacrificature sainte, afin
d’offrir des sacrifices spirituels agréables à Dieu, par Jésus-Christ, » nous déclare
Pierre, dans 1 Pierre 2:5.

Et comme tout bon constructeur, le menuisier chrétien a les outils du métier afin de
participer au processus. Romains 14:19 nous dit : « Recherchons donc les choses qui
tendent à la paix,  et à l’édification mutuelle.  »  L’amour a sûrement sa place
comme outil majeur. 1 Corinthiens 8:1 nous dit : « A l’égard des choses sacrifiées
aux idoles, nous savons que nous avons tous la science. Or la science enfle, mais la
charité édifie. » Finalement : « Qu’il ne sorte de votre bouche aucune mauvaise
parole ; mais que vos paroles soient propres à édifier utilement, et qu’elles fassent
du bien à ceux qui les entendent » (Éphésiens 4:29).

Et lorsque vous vous réunissez : « Que faut-il donc, frères ? Lorsque vous vous
assemblez, chacun a-t-il un cantique, ou une instruction, une langue étrangère, une
révélation, une interprétation ? Que tout se fasse pour l’édification. S’il y en a qui
parlent une langue, qu’il n’y en ait que deux ou trois, tout au plus, et l’un après
l’autre ; et qu’il y en ait un qui interprète. S’il n’y a point d’interprète, que celui
qui parle une langue se taise dans l’Église, et qu’il parle à lui-même et à Dieu » (1
Corinthiens 14:26-28). Paul avertit son évangéliste Timothée : « de ne pas s’attacher
à des fables et à des généalogies sans fin, qui engendrent des disputes, plutôt que
l’édification en Dieu, par la foi, je t’y exhorte encore » (1 Timothée 1:4).



La communication efficace veut que ceux à qui nous parlons comprennent ce qui est
dit. « Car celui qui parle une langue inconnue, ne parle pas aux hommes, mais à
Dieu,  puisque personne ne l’entend  [ne le  comprend],  et  qu’il  prononce des
mystères en son esprit. Mais celui qui prophétise, édifie, exhorte et console les
hommes par ses paroles. Celui qui parle une langue, s’édifie lui-même ; mais
celui qui prophétise, édifie l’Église. Je souhaite que vous parliez tous des langues,
mais surtout que vous prophétisiez ; car celui qui prophétise, est plus grand que
celui qui parle des langues, à moins qu’il ne les interprète, afin que l’Église en
reçoive de l’édification » (1 Corinthiens 14:2-5).

Une Église édifiée marche dans la crainte de Dieu. Dans Actes 9:26-31, nous lisons :
« Et quand Saul fut arrivé à Jérusalem, il tâchait de se joindre aux disciples ; mais
tous le craignaient, ne croyant pas qu’il fût un disciple. Alors Barnabas le prit et le
mena aux apôtres,  et leur raconta comment le Seigneur lui  était  apparu sur le
chemin et lui avait parlé ; et comment il avait parlé ouvertement à Damas au nom de
Jésus. Dès lors il allait et venait avec eux à Jérusalem, et parlait ouvertement au nom
du  Seigneur  Jésus  ;  il  parlait  et  disputait  avec  les  Hellénistes  ;  mais  ceux-ci
cherchaient à lui  ôter la vie.  Les frères l’ayant su,  l’emmenèrent à Césarée,  et
l’envoyèrent à Tarse. Cependant, les Églises étaient en paix dans toute la Judée, la
Galilée et la Samarie, étant édifiées et marchant dans la crainte du Seigneur ; et
elles se multipliaient par le secours du Saint-Esprit. »

Une Église spirituellement bien outillée, c’est une Église puissante avec : « Un seul
Dieu et Père de tous, qui est au-dessus de tous, et par tous, et en vous tous. Mais la
grâce  est  donnée  à  chacun de  nous,  selon  la  mesure  du  don de  Christ.  C’est
pourquoi, il est dit : Étant monté en haut, il a emmené captive une multitude de
captifs, et il a distribué des dons aux hommes. Or, que signifie : Il est monté, si ce
n’est qu’auparavant il était descendu dans les parties basses de la terre ? Celui qui
est descendu, c’est le même qui est monté au-dessus de tous les cieux, afin qu’il
remplît toutes choses » (Éphésiens 4:6-10).

La grâce (charis) qui nous est donnée est distribuée par le Saint-Esprit. Et ces dons
(charisma) sont donnés à chaque croyant. Dans 1 Corinthiens 12:3-11, Paul nous
dit : « C’est pourquoi je vous déclare qu’aucune personne qui parle par l’Esprit de
Dieu, ne dit que Jésus est anathème, et que personne ne peut dire que Jésus est le



Seigneur, si ce n’est par le Saint-Esprit. Or, il y a diversité de dons, mais un même
Esprit. Il y a aussi diversité de ministères, mais un même Seigneur ; il y a aussi
diversité d’opérations, mais c’est le même Dieu, qui opère toutes choses en tous. Or,
la manifestation de l’Esprit est donnée à chacun pour l’utilité commune. Car la
parole de sagesse est donnée à l’un par l’Esprit ; la parole de science est donnée à
l’autre par ce même Esprit ; un autre reçoit la foi par ce même Esprit ; un autre
reçoit du même Esprit le don de guérir ; un autre, les opérations des miracles ; un
autre, la prophétie ; un autre, le discernement des esprits ; un autre, la diversité des
langues ; et un autre, le don d’interpréter les langues. Mais un seul et même Esprit
opère toutes ces choses, distribuant à chacun ses dons, comme il lui plaît. »

Dans Romains 12:3-8, nous voyons plusieurs dons identifiés. « Or, par la grâce qui
m’a été donnée, je dis à chacun d’entre vous, de n’avoir pas de lui-même une plus
haute opinion qu’il ne doit, mais d’avoir des sentiments modestes, selon la mesure
de la foi que Dieu a départie à chacun. Car, comme nous avons plusieurs membres
dans un seul corps, et que tous les membres n’ont pas une même fonction ; ainsi
nous,  qui  sommes plusieurs,  nous sommes un seul corps en Christ  ;  et  nous
sommes chacun en particulier les membres les uns des autres, ayant toutefois des
dons différents,  selon la grâce qui  nous a été donnée ;  soit  la  prophétie,  pour
l’exercer selon la mesure de la foi ; soit le ministère, pour s’attacher au ministère ;
soit  l’enseignement,  pour s’appliquer à  l’enseignement ;  soit  l’exhortation,  pour
exhorter. Celui qui distribue les aumônes, qu’il le fasse avec simplicité ; celui qui
préside, qu’il préside avec soin ; celui qui exerce les œuvres de miséricorde, qu’il le
fasse avec joie. »

Trois justifications sont citées pour ces dons. La première est le perfectionnement
des saints. Dans Matthieu 4:18-22, nous voyons : « Jésus, marchant le long de la mer
de Galilée, vit deux frères, Simon, appelé Pierre, et André, son frère, qui jetaient
leurs filets dans la mer, car ils étaient pêcheurs. Et il leur dit : Suivez-moi, et je vous
ferai pêcheurs d’hommes. Et eux, laissant aussitôt leurs filets, le suivirent. De là
étant allé plus avant, il vit deux autres frères, Jacques, fils de Zébédée, et Jean, son
frère, dans une barque, avec Zébédée, leur père, qui raccommodaient leurs filets, et
il les appela. Et eux, laissant aussitôt leur barque et leur père, le suivirent. »

Dans 1 Thessaloniciens 3:9-11, Paul nous déclare : « Et quelles actions de grâces ne



pouvons-nous pas rendre à Dieu à votre sujet, pour toute la joie que nous éprouvons
devant notre Dieu, à cause de vous ! Nous le prions, avec une ardeur excessive jour
et nuit, que nous puissions voir votre visage et combler les lacunes de votre foi. Que
Dieu lui-même, notre Père, et Jésus-Christ notre Seigneur, conduisent nos pas vers
vous. » Pour ce qui est du ministère, Paul dit aux Corinthiens : « Puisque donc que
nous travaillons avec Dieu, nous vous conjurons que ce ne soit pas en vain que vous
ayez reçu la grâce de Dieu. Car il dit : Je t’ai exaucé au temps favorable, et je t’ai
secouru au jour du salut. Voici maintenant le temps favorable ; voici maintenant le
jour du salut » (2 Corinthiens 6:1-2).

« C’est pourquoi, ayant ce ministère selon la miséricorde qui nous a été faite, nous
ne perdons pas courage ; mais nous avons rejeté les choses honteuses qu’on cache,
ne nous conduisant point avec artifice, et ne falsifiant point la parole de Dieu, mais
nous recommandant nous-mêmes auprès de toute conscience d’homme devant Dieu,
par la manifestation de la vérité » (2 Corinthiens 4:1-2). « Nous ne donnons aucun
scandale en quoi que ce soit, afin que notre ministère ne soit point blâmé, » nous
déclare Paul, dans 2 Corinthiens 6:3.

Maintenant, en ce qui a trait à l’édification du corps de Christ, le processus de
construction  concentre  principalement  son  attention  sur  l’enrichissement  et
l’amélioration des croyants dans l’assemblée locale. « Je souhaite que vous parliez
tous des langues, mais surtout que vous prophétisiez ; car celui qui prophétise, est
plus grand que celui qui parle des langues, à moins qu’il ne les interprète, afin que
l’Église en reçoive de l’édification … Ainsi, puisque vous désirez avec ardeur les
dons spirituels, cherchez à en avoir abondamment pour l’édification de l’Église …
Que faut-il donc, frères ? Lorsque vous vous assemblez, chacun a-t-il un cantique, ou
une instruction, une langue étrangère, une révélation, une interprétation ? Que tout
se fasse pour l’édification » (1 Corinthiens 14:5, 12, 26).

Le but dans tout cela est d’amener tous les saints à l’unité doctrinale de la foi, afin
que notre maturité puisse être comparée à la plénitude de Christ. « Jusqu’à ce que
nous soyons tous parvenus à l’unité de la foi et de la connaissance du Fils de Dieu, à
l’état d’homme fait, à la mesure de la stature parfaite de Christ. Pour que nous ne
soyons plus des petits enfants, flottants et emportés çà et là à tous vents de doctrine,
par la tromperie des hommes, et par leur adresse à séduire artificieusement ; mais



que, professant la vérité dans la charité, nous croissions en toutes choses dans celui
qui est le chef, Christ ; de qui tout le corps, bien coordonné et étroitement uni, par le
concours de toutes les jointures, tire son accroissement, selon la force assignée à
chaque membre, afin qu’il soit édifié lui-même dans la charité, » nous dit Paul, dans
Éphésiens 4:13-16.

Ensuite, vous avez la puissance de la patience que Dieu veut installer dans Son
Église pour le perfectionnement des saints. Jacques nous dit, dans Jacques 1:4 :
« Mais que la patience ait une efficacité parfaite, afin que vous soyez parfaits et
accomplis,  ne  manquant  en  rien.  »  La  patience  fait  partie  du  développement
produisant l’expérience qui amènera l’espérance et l’assurance aux chrétiens qui se
dirigent vers une deuxième naissance. « Et non seulement en cela, mais nous nous
glorifions même dans les afflictions, sachant que l’affliction produit la patience,
Et la patience la vertu éprouvée, et la vertu éprouvée l’espérance. Or, l’espérance ne
trompe point, parce que l’amour de Dieu est répandu dans nos cœurs, par l’Esprit-
Saint qui nous a été donné » (Romains 5:3-5).

La patience est une discipline, une œuvre qui est nécessaire à notre croissance.
Même si une telle discipline n’est pas plaisante, elle est administrée par un Dieu
d’amour qui centre Son intérêt sur notre maturité spirituelle. « Et vous avez oublié
l’exhortation qui vous est adressée, comme à des fils : Mon fils, ne méprise pas le
châtiment du Seigneur,  et  ne perds point courage, lorsqu’il  te reprend ;  car le
Seigneur châtie celui qu’il aime, et il frappe de ses verges tout fils qu’il reconnaît.
Si vous souffrez le châtiment, Dieu se présente à vous comme à des fils ; car quel est
le fils que son père ne châtie pas ? Mais si vous êtes exempts du châtiment auquel
tous ont part, vous êtes donc des bâtards,  non des fils légitimes  »  (Hébreux
12:5-8). Il y a plusieurs aspects clés identifiés dans notre texte qui nous promettent
la victoire au travers du procédé d’apprentissage par la patience.

La sagesse nous est donnée librement par Dieu si nous la demandons durant les
tests qui produisent Son œuvre de perfectionnement. Jacques 1:12 nous déclare :
« Heureux est l’homme qui endure la tentation ; car après avoir été éprouvé, il
recevra la couronne de vie que le Seigneur a promise à ceux qui l’aiment. » Nous
devenons tellement une partie du Christ qu’Il nous déclare : « Demeurez en moi, et
moi, je demeurerai en vous. Comme le sarment ne peut porter du fruit de lui-même,



s’il ne demeure au cep, vous non plus, si vous ne demeurez en moi. Je suis le cep, et
vous les sarments. Celui qui demeure en moi, et en qui je demeure, porte beaucoup
de fruit ; car sans moi, vous ne pouvez rien faire. Si quelqu’un ne demeure pas en
moi, il est jeté dehors comme le sarment et il sèche ; puis on ramasse les sarments
et on les jette au feu, et ils brûlent. Si vous demeurez en moi, et que mes paroles
demeurent  en  vous,  vous  demanderez  tout  ce  que  vous  voudrez,  et  vous
l’obtiendrez  »  (Jean  15:4-7).

La patience n’est jamais acquise par l’indifférence du serviteur, mais parce qu’il a
appris ce que Son Maître S’attend de lui, et il demeure prêt à répondre à ce qui sera
nécessaire pour entrer dans le Royaume. « Car Dieu ne nous a point donné un esprit
de timidité, mais de force, de charité et de prudence » (2 Timothée 1:7). Ce don ne
fonctionne pas très bien si nous sommes trop timides pour l’utiliser. Ce don vient
avec dunamis, c’est-à-dire avec la capacité de « faire » ou d’employer le don. « Mais
un seul et même Esprit opère toutes ces choses, distribuant à chacun ses dons,
comme il lui plaît » nous dit 1 Corinthiens 12:11. Alors, il nous est donné avec la
force nécessaire d’utiliser ce don.

Ce don de force vient également avec l’amour, mais l’amour n’est pas le don, il fait
seulement partie du fruit de l’Esprit qui vient avec le don. N’eut été de la réflexion
en nous de l’amour de notre Rédempteur, ces dons surnaturels pourraient bien être
mal utilisés, ou avec abus pour notre gloire personnelle. Diotrèphe avait mal utilisé
son don sans amour et Jean nous dit : « J’ai écrit à l’Église ; mais Diotrèphe, qui aime
à être le premier parmi eux, ne nous reçoit point. C’est pourquoi, si je viens, je lui
rappellerai les œuvres qu’il fait, en tenant des discours malins contre nous, et que,
ne se contentant pas de cela, il ne reçoit pas lui-même les frères, mais empêche ceux
qui veulent le faire, et les chasse de l’Église » (3 Jean 1:9-10).

Le  mot  grec  sophronismos  est  un  mot  unique  qui  est  une  réunion  des  verbes
« sauver » et  « contrôler ».  Il  est  utilisé pour nous dire de ne pas causer du
dommage aux autres. L’apôtre Pierre nous dit bien : « Que chacun emploie le don
selon  qu’il  a  reçu,  au service des autres,  comme de  bons  dispensateurs  des
diverses grâces de Dieu » (1 Pierre 4:10). Un exemple parfait de quelqu’un qui a
utilisé son don au service des autres fut Paul qui nous déclare, dans Éphésiens
3:6-7 : « Savoir, que les Gentils sont cohéritiers, et qu’ils font un même corps, et



qu’ils  participent  à  sa  promesse  en  Christ  par  l’Évangile  ;  duquel  j’ai  été  fait
ministre, par un don de la grâce de Dieu, qui m’a été donnée par l’efficace de sa
puissance. »

Dans le Nouveau Testament, les mots pour « don » et « grâce » sont étroitement liés.
Charis est habituellement traduit par le mot « grâce » et charisma est traduit par
« don ». Les convertis qui veulent naître de nouveau doivent utiliser leurs dons au
service des uns et des autres comme de bons serviteurs. « Que chacun emploie le
don selon qu’il a reçu, au service des autres, comme de bons dispensateurs des
diverses grâces de Dieu » (1 Pierre 4:10). Lorsque Dieu nous accorde le don de la
foi, alors nous sommes sauvés par Sa grâce. « Car vous êtes sauvés par la grâce, par
le moyen de la foi ; et cela ne vient pas de vous, c’est le don de Dieu ; ce n’est point
par les œuvres, afin que personne ne se glorifie » (Éphésiens 2:8-9).

Vous avez été instruits en Jésus : « A vous dépouiller, pour ce qui est de votre
conduite  précédente,  du  vieil  homme,  qui  se  corrompt  par  les  convoitises
trompeuses ; à vous renouveler par l’Esprit dans votre entendement ; et à vous
revêtir du nouvel homme, créé à l’image de Dieu, dans la justice et la sainteté de
la vérité » (Éphésiens 4:22-24). « Et quelle est, envers nous qui croyons, l’infinie
grandeur de sa puissance, conformément à l’efficacité du pouvoir de sa force, qu’il a
déployée en Christ, quand il l’a ressuscité des morts, et qu’il l’a fait asseoir à sa
droite dans les lieux célestes, au-dessus de toute principauté, de toute puissance, de
tout  pouvoir,  de  toute  domination,  et  de  tout  nom qui  se  puisse  nommer,  non
seulement dans ce siècle, mais aussi dans celui qui est à venir. Et il a mis toutes
choses sous ses pieds, et l’a donné pour chef suprême de l’Église, qui est son corps,
et la plénitude de Celui qui remplit tout en tous » (Éphésiens 1:19-23).

Lorsque vous prêchez l’Évangile, vous utilisez la puissance de Dieu qui sauvera ceux
qui répondent à l’appel. Paul nous dit, dans Romains 1:16-17 : « Car je n’ai point
honte de l’Évangile de Christ, car c’est la puissance de Dieu, pour le salut de tous
ceux qui croient, du Juif d’abord, du Grec ensuite. Car en lui la justice de Dieu est
révélée de foi en foi, selon qu’il est écrit : Le juste vivra par la foi. » Immédiatement
après le Jour de la Pentecôte, les apôtres ont témoigné avec force de la résurrection
de Jésus.



Dans Actes 4:33-35, nous pouvons lire : « Et les apôtres rendaient témoignage, avec
beaucoup de force, de la résurrection du Seigneur Jésus ; et une grande grâce était
sur eux tous. Car il n’y avait aucun indigent parmi eux ; parce que tous ceux qui
possédaient des terres ou des maisons, les vendaient, et apportaient le prix de ce
qu’ils avaient vendu. Ils le mettaient aux pieds des apôtres ; et on le distribuait à
chacun selon qu’il en avait besoin. » Le message, la puissance et la grâce de Dieu
sont inséparables.

Lorsque nos vies changent radicalement, suite au nouvel homme créé en nous par
Dieu, nous réagissons un peu comme Paul qui, dans 1 Timothée 1:13-15, a dit : « Moi
qui étais auparavant un blasphémateur, un persécuteur, un homme violent ; mais j’ai
obtenu miséricorde, parce que j’agissais par ignorance, étant dans l’incrédulité. Et
la grâce de notre Seigneur a surabondé en moi, avec la foi et la charité qui est en
Jésus-Christ. Cette parole est certaine et digne de toute confiance ; c’est que Jésus-
Christ est venu au monde pour sauver les pécheurs,  dont je suis le premier.  »
Lorsque nous atteignons la force de nous hisser au-dessus de nos infirmités ou
d’autres circonstances difficiles, c’est alors que nous ressentons vraiment la grâce
de Dieu qui devient suffisante pour nous faire passer au travers de tout.

« Car c’est aussi pour cela que je vous ai écrit, afin de connaître, en vous mettant à
l’épreuve, si vous êtes obéissants en toutes choses. Celui donc à qui vous pardonnez,
je lui pardonne aussi ; (car pour moi ce que j’ai pardonné, si j’ai pardonné, c’est à
cause de vous,) en la présence de Christ, » nous déclare Paul, dans 2 Corinthiens
2:9-10. Lorsque nous travaillons notre salut de la même façon que Dieu nous a
sauvés : « Ainsi, mes bien-aimés, comme vous avez toujours obéi, non seulement
comme en ma présence, mais plus encore maintenant en mon absence, travaillez à
votre salut avec crainte et tremblement ; car c’est Dieu qui produit en vous et le
vouloir et le faire selon son plaisir » (Philippiens 2:12-13).
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Les gros profits l’emportent sur notre santé et notre bien-être

Grâce à leur flot de revenus abondant, les entreprises pharmaceutiques exercent un
pouvoir immense – tant politique qu’économique – sur l’Amérique. Le surnom de
« Big Pharma » s’avère une plaque de fabricant appropriée. Les onze plus grandes
entreprises de Big Pharma ont généré des profits nets de près de trois-quarts de
trillion de dollars en une seule décennie ! La majorité de ces entreprises se situent
en  Amérique  et  comprennent  des  noms  que  l’on  connaît  partout  :  Johnson  &
Johnson, Pfizer, Merck, Eli Lilly et Bristol Myers Squibb.

La prescription de médicaments pharmaceutiques dans le but de gérer la maladie
chronique cause de sévères effets secondaires qui nuisent à la santé ou tuent. Pris
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entre la Big Pharma et son armée de médecins, un large pourcentage d’entre nous
sommes devenus accros inconditionnels aux médicaments. Trois-quarts des citoyens
américains de plus de cinquante ans prennent actuellement des médicaments sous
prescription.

La  prolifération  de  la  pharmaceutique  a  poussé  de  nombreux  docteurs  à  s’en
remettre exclusivement aux compagnies de médicaments pour avoir l’information
sur ce qu’ils prescrivent. Mal informés et mal équipés, les médecins d’aujourd’hui
n’ont aucune idée des interactions dommageables que leurs médicaments ont sur
leurs patients.

IgeaHub.com se donne le nom de « Club pharmaceutique » et a posté ce
graphique des dix plus grandes compagnies pharmaceutiques et leurs ventes
en milliards de dollars.

Toutefois, les adultes ne sont pas les seules victimes que vise Big Pharma. À la suite
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d’un  programme  créé  par  les  Centres  de  Contrôle  de  la  Maladie  (CDC)  et
l’Administration de la Nourriture et des Médicaments (FDA), nos enfants ont reçu
des  vaccins  dans  lesquels  on  a  ajouté  du  mercure  ou  de  l’aluminium  comme
préservatifs.  Depuis  1991,  quand la  CDC et  la  FDA recommandèrent  que trois
vaccins additionnels, avec préservatifs ajoutés, soient administrés à de très jeunes
enfants, le nombre estimé de cas d’autisme est monté en flèche, de un cas sur 2 500
enfants à un cas sur quarante enfants aujourd’hui.

Au lieu de prévenir et de faire décroître la maladie, les vaccins ont trop souvent des
effets opposés en accroissant la maladie de manière exponentielle et en causant des
dommages  irréversibles,  et  même  la  mort,  chez  des  milliers  de  victimes
inconscientes,  et  qui  vivent  surtout  dans  les  pays  du  tiers-monde.
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LearnTheRisk.org illustre l’explosion de vaccins que la CDC recommande
pour les  enfants.  Rien d’étonnant à  ce que le  système immunitaire  des
enfants soit bouleversé, sans mentionner les poisons chimiques employés
comme préservatifs.

La Cour Suprême de l’Inde étudie présentement la possibilité d’accuser Bill Gates de
nuisance criminelle  envers  un grand nombre de ses  citoyens,  spécialement  des
enfants estropiés ou tués par son programme global de vaccination. Un nombre
croissant de critiques déclare que le véritable but visé par Gates est la réduction de
la population.

Bill Gates a rencontré le Président Donald Trump à deux occasions, l’avisant de ne
pas faire de recherches sur les mauvais effets des vaccins. Ceci malgré que Trump
ait eu questionné la fréquence du planning de vaccination pour les enfants. Ce qui
fait froid dans le dos, c’est qu’à son 2010 TED Talk, Gates aborda la question de la
croissance démographique et déclara que les vaccins sont une méthode efficace de
réduire la population.

Étant  donné  la  controverse  qu’engendrent  les  vaccins,  pourquoi  Gates  ne
souhaiterait-il pas une enquête indépendante sur leur sécurité ? Cela ne dissiperait-il
pas toutes les  «  théories  conspirationnistes  »  ?  Les Centres de Contrôle  et  de
Prévention de la Maladie américains (CDC) n’ont-ils pas fait enquête là-dessus ?

La réponse est oui, mais les informations ne leur ont pas plu. À cause de Big Pharma
qui contrôle l’industrie de la santé, des résultats comme ceux découverts par la CDC
sont sûrs de ne jamais voir le jour. Grâce à un dénonciateur au sein des installations
de recherche de la CDC, nous savons maintenant que cette information fut récurée
et altérée alors que les données factuelles ont été détruites.  Heureusement,  ce
dénonciateur a gardé ses copies originales et les a partagées.

En 1986, Ronald Reagan a signé l’Acte de Loi National sur les Vaccins pour Enfants
qui éliminait pratiquement toute responsabilité financière des fabricants de vaccins
en rapport avec les préjudices physiques reliés aux vaccins. Robert F. Kennedy Jr
apparut à l’émission de Tucker Carlson, sur Fox News, et expliqua que le régime de
vaccination avait  changé en 1989.  Le Congrès  avait  donné «  l’immunité  légale
complète » à toutes les compagnies de vaccins. M. Kennedy continua : « Peu importe



le degré de toxicité des ingrédients ou s’il y avait des blessures extrêmes infligées à
votre enfant, vous ne pouviez pas poursuivre » ces compagnies. Voilà pourquoi vous
n’entendez jamais parler de poursuites en recours collectif contre Big Pharma.

Kennedy  parla  ensuite  d’une  étude  récente  qui  avait  été  financée  par  le
gouvernement danois et qui faisait l’examen de la sécurité du vaccin Tdap qui fut
administré à des enfants africains. D’après ce rapport, ce vaccin – appuyé par Bill
Gates – tue plus de gens que les maladies contre lesquelles il est censé protéger ! M.
Kennedy expliqua :

« Pratiquement tous les enfants d’Afrique l’ont reçu. Ce qu’ils ont trouvé … ils ont
fait une étude sur les vaccinés versus les non-vaccinés, ce qui n’a jamais été fait …
ils en ont conclu que … ils ont dit  que le vaccin tue plus de gens que la la
diphtérie, la coqueluche et le tétanos combinés ensemble (et pour lesquels vaccine
le Tdap). »

Jusqu’à quel point Big Pharma contrôle-t-elle le message ? D’abord, elle sponsorise
les émissions de nouvelles des grands médias. Prétendument, le revenu total de
publicité recueilli  par ces émissions de nouvelles est de 70 %. C’est un énorme
signal d’alerte sur la validité de ces émissions.

Big Pharma est aussi impliquée dans l’éducation des docteurs, tout comme les pots-
de-vin et les ristournes payés aux médecins qui appuient leurs produits. Ils financent
aussi l’éducation médicale des étudiants et des post-étudiants. Beaucoup de ces
docteurs agissent en tant qu’experts médicaux au nom de Big Pharma sans révéler
ce fait.

Un autre sous-produit de la collusion entre la CDC et Big Pharma est survenu en
2009 quand l’ancienne directrice de la CDC, la Dre Julie Gerberding, fut embauchée
par Merck pour diriger son programme de développement de vaccins. Bien que
beaucoup de gens au sein du mouvement anti-vaccination exprimèrent leur outrage
face à ce conflit d’intérêts, aucune voix ne se fit entendre provenant des bulletins de
nouvelles des grands courants médiatiques.

Le  montant  d’argent  dépensé  en  pots-de-vin…  euh…  en  lobbying  auprès  des



fonctionnaires du gouvernement est absurde. Big Pharma a dépensé 2,7 milliards $
en lobbying de 1998 à 2013. Il y a également des preuves qui confirment qu’un
effort concerté est apparu pour ruiner les sources alternatives de la santé. Si plus de
gens étaient au courant des remèdes homéopathiques et les utilisaient, l’industrie de
la santé se flétrirait et sa base de pouvoir serait détruite.

Visitez www.texemarrs.com pour
commander une copie en anglais
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Le Dr Andrew Wakefield

Power of Prophecy a le plaisir de vous offrir un exposé explosif intitulé Vaxxed:
From Cover-up  to  Catastrophe.  [Nous  pourrions  le  traduire  en  français  par
Vaxxiné :  de la dissimulation à la catastrophe.]  Le très  estimé Dr Andrew
Wakefield, le premier à signaler, en 1998, que le vaccin MMR (la rougeole, les
oreillons et la rubéole) pouvait causer l’autisme, dirige ce documentaire.

A cause de son rapport de 1998 publié dans The Lancet interrogeant le lien possible
entre le vaccin MMR et l’autisme, et présentant le défi que nous avions besoin de
plus de recherches, Big Pharma passa à l’offensive. Essentiellement, elle détruisit sa
carrière médicale et a fait tout en son pouvoir pour le discréditer.

Heureusement, cela n’a pas dissuadé le Dr Wakefield de dénoncer les dangers que
représente Big Pharma et sa vaccination. Assurez-vous de commander une copie de
mon entrevue avec le Dr Wakefield [en anglais seulement].

Armez-vous de la connaissance. Faites-vous entendre. Contactez votre député et
exigez que des recherches indépendantes et solides soient entreprises. La santé de
vos enfants, de vos petits-enfants, du pays, du monde est en jeu.
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